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[Première édition 1829] 

 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  [ [ verso de l a  page de couv er tu re ] ]  

[Annota t ion manuscr i te  s ignée de Char l es Barbier ]  

Donné par  l e  D i rec teur  de l ’ I ns t i tu t  

Roya l  des  Jeunes  aveug les  le         1833  

sur  ma demande ré i té rée   CB 1 

 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  [ [page de t i t r e ] ]  

0ddj ¨!océdé ç éc:ire 

Æ prs, ' musique Ù l 

Ëa*-à,t k moy? D pts 

P ¨braille "0ahbi". 2 
 

PROCÉDÉ 
pour 

écrire les Paroles,  
La Musique 

et le Plain-chant 
au moyen de points.  

 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  [ [page pré l im ina i re  1 /4 ] ]  

PROCÉDÉ 
pour 

écrire les Paroles,  
la Musique 

et le Plain-chant 
au moyen de points,  

À L’USAGE DES AVEUGLES 
ET DISPOSÉS POUR EUX 

PAR 
L. BRAILLE. 

Répét iteur à l ’ Inst itut ion Royale 
Des Jeunes Aveugles. 

PARIS. 
1829.  

 
1 N.d.É.  :  Se repor t er  aux  annexes  1  e t  2  (p .  90 e t  92 )  présent ant  deux  le t t res  de Char l es  Barb ier.  
2 Cet te  par t i e  en b ra i l l e  abrégé f ranç a is  (1881,  mét hode Maur ice  de l a  S izeranne)  a  é té  éc r i te  

pos tér i eu rement  pour  ré fé rencement .  I l  es t  ind iqué :  «  440 Procédé pour  éc r i re  les  paro les ,  la  

mus ique e t  le  p l a in -chant  au moyen de po in ts  pa r  Bra i l le  (1829) .  »  
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 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  [ [page pré l im ina i re  2 /4 ] ]  

AVERTISSEMENT. 

La facil i té avec laquelle on peut apprendre et mettre en prat ique 

l ’ ingénieux procédé d’écriture au moyen de points, inventé par Mr Barbier 

spécialement pour les Aveugles aurait  été une raison plus que suff isante pour 

nous dispenser de publ ier un autre procédé, s i nous n’avions sent i le besoin 

d’avoir un système d’écriture dans lequel les signes t inssent moins de place 

que ceux de cet inventeur, fussent en assez grand nombre pour représenter 

tous les caractères usités dans 

 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  [ [page pré l im ina i re  3 /4 ] ]  

l ’écriture ordinaire et pussent être appliqués à l ’écr iture de la musique et du 

plain-chant.  

Dans le procédé expliqué dans cet ouvrage nous nous sommes proposés 

d’éviter les défauts indiqués et d’obtenir  les avantages demandés : deux de 

nos signes t iennent exactement la place d’un des signes de Mr Barbier ;  nous 

avons plus de signes qu’ i l  ne nous en faut  pour représenter les lettres simples 

et accentuées, les ponctuat ions, les chif f res et les signes algébriques, et enf in 

nous avons appliqué ce procédé à l ’écriture de la musique et du plain- 

 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  [ [page pré l im ina i re  4 /4 ] ]  

chant.  

On trouvera à la f in de cet ouvrage une espèce de système sténographique 

dans lequel v ingt signes suff isent pour écrire tous les mots de la langue 

Française. 

Trois de ces signes t iennent exactement la place d’un des signes de Mr 

Barbier.  

Si nous avons signalé les avantages de notre procédé sur celui de cet 

inventeur, nous devons dire en son honneur que c’est à son procédé que nous 

devons la première idée du nôtre.  
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[[1]]  ÉCRITURE PONCTUÉE À L’USAGE DES AVEUGLES. 

Ce procédé repose sur la connaissance de dix signes qui résultent de la 

combinaison de deux rangées de points composées chacune d’un ou de deux 

points, disposées paral lèlement entr ’el les et placées vert icalement sur le 

papier.  

On entend par première rangée [[2]]  de points celle des deux rangées qui 

se trouve placée à la gauche de l ’autre, et par seconde rangée, celle qui est 

placée à la droite de la première.  

On appel le part ie supérieure d’une rangée ou d’un signe la part ie de cette 

rangée ou de ce signe qui est la plus éloignée de l ’écr ivain ou du lecteur, et 

on appel le part ie inférieure celle qui en est la plus proche. 

Chaque signe est essentiel lement composé de deux rangées de points ou 

de la place de ces rangées. Si dans l ’expl icat ion que nous allons donner de 

chaque si- [ [3]]  gne nous ne par lons quelquefois que d’une rangée ou que 

d’une part ie de rangée c’est parce que la rangée ou la part ie de rangée dont 

nous ne faisons point mention doit  rester vide. 

Voici la format ion des dix s ignes fondamentaux. 3 

Le premier s igne a  est représenté par un point placé à la part ie 

supér ieure de la première rangée ; le second, b  par un point à chaque part ie 

de la première [ [4]]  rangée ; le trois ième, c  par un point à la part ie supér ieure 

de chaque rangée ; le quatr ième, d  par un point à la part ie supér ieure de la 

première rangée et  un point à chaque part ie de la seconde rangée ; le 

cinquième, e  par un point à la part ie supérieure de la première rangée et un 

autre point à la part ie infér ieure de la seconde rangée ; le sixième, f  par un 

point à chaque part ie de première rangée et un autre point à la part ie 

supér ieure de la seconde rangée ; le sept ième, g  par un point à chaque part ie 

de la première et de la seconde rangée ; [ [5]] le huit ième, h  par un point à 

chaque part ie de la première rangée et autre point à la part ie inférieure de la 

seconde rangée ; le neuvième, i  par un point à la part ie inférieure de la 

 
3 Voyez  une aut re  exp l i ca t i on  des  d ix  s ignes  fondamentaux  à  la  f i n  de cet  ouv rage.  
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première rangée et un autre point à la part ie supér ieure de la seconde rangée ; 

le dix ième, j  par un point à la part ie inférieure de la première rangée et un 

autre point à chaque part ie de la seconde rangée. Voyez le tableau ci-après.  

 

 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 

 a  b  c  d  e  f  g  h  i  j 

 

[ [6]]  En combinant les signes dont nous venons de donner le tableau avec 

un point,  deux points ou un trait  hor izontal,  on obt ient neuf séries de signes 

composées chacune des dix signes fondamentaux à chacun desquels on ajoute 

une des trois choses mentionnées.  

Voici l ’expl icat ion des neuf sér ies.  

La première série est  composée des dix s ignes fondamentaux ;  la seconde 

est marquée par un point placé au-dessous de la part ie inférieure de la 

première rangée de chaque signe ; la trois ième, par un point placé au-dessous 

de [[7]]  la part ie infér ieure de chaque rangée ; la quatr ième, par un point placé 

au-dessous de la part ie inférieure de la seconde rangée. Les signes de la 

cinquième sér ie exigeant chacun une expl icat ion part iculière, nous 

expliquerons cette série après les quatre dernières. La sixième sér ie se 

marque par un trait  horizontal placé au-dessous de la part ie infér ieure de 

chaque signe ; la septième, par un trait  placé au-dessus de la part ie supérieure 

de chaque signe. On observera qu’au premier et au t rois ième signe 

fondamental qui devrait  entrer dans la compo- [ [8]]  sit ion du premier et du 

trois ième signe de cette série et de la suivante, i l  faut subst ituer au premier 

un signe formé par un point à la part ie inférieure de la première rangée, et  au 

trois ième, un signe formé par un point à la part ie inférieure de chaque rangée.  

La huit ième série se marque par un trait  placé entre les deux part ies de chaque 

signe ; la neuvième, par un trait  placé au-dessous de chaque signe de la 

cinquième sér ie.  

Les signes de la c inquième série reposent sur un pr incipe étranger au 

reste du procédé ; Voici la formation de chacun de [[9]]  ces signes.  

Le premier s igne est  représenté par un t rait  placé à la part ie supérieure 

de chaque signe ; le second, par un trait  à la part ie supérieure du signe et un 

autre trait  à la part ie inférieure du même signe ; le troisième, par un trait  à la 

part ie supér ieure du signe et un point à la part ie infér ieure de la même rangée ; 

le quatr ième, par un trait  à la part ie supér ieure du signe et un point à la part ie 
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infér ieure de chaque rangée ; le cinquième, par un trait  à la part ie supérieure 

du signe et un point à la part ie infér ieure de la seconde [ [10]]  rangée ; le 

six ième, par un point  à la part ie supér ieure de la première rangée et un trait  à 

la part ie infér ieure du signe ; le sept ième, par un point à la part ie supér ieure 

de chaque rangée et un trait  à la part ie inférieure du signe ; le huit ième, par 

un point à la part ie supér ieure de la seconde rangée et un trait  à la part ie 

infér ieure du signe ; le neuvième, par un point à la part ie supér ieure de la 

seconde rangée ; le dix ième, par un point à chaque part ie de la seconde ran-  

[ [11]]  gée. 4 

Voici l ’expl icat ion de six s ignes supplémentaires ;  le premier de ces 

signes est marqué par un point au-dessous de la première rangée ; le second, 

par un point au-dessous de chaque rangée ; le troisième, par un point à chaque 

part ie de la seconde rangée et par un point au-dessous de la première rangée ;  

le quatr ième, par un point placé à chaque part ie de la seconde rangée et un 

autre point au-dessous de chaque rangée ; le cinquième, par un trait  à [[12]] 

la part ie supérieure du signe et un point au-dessous de la seconde rangée ; le 

six ième, par un trait  à la part ie supér ieure du signe et un point à chaque part ie 

de la seconde rangée. 

Le trait  qui entre dans la composit ion des signes des cinq dernières séries 

pouvant présenter quelques dif f icultés à plusieurs de ceux qui étudieront ce 

procédé, nous allons indiquer une autre manière de représenter les signes de 

ces sér ies.  

Le quatr ième signe supplémentaire a la propriété d’élever de quatre 

degrés la sér ie dans laquel- [ [13]]  le se trouve le s igne qui en est précédé ;  

ainsi si  le quatr ième signe supplémentaire se trouve devant le second signe 

de cette trois ième série, le second signe de cette trois ième série ne devra plus 

être considéré comme tel par ce qu’i l  devient alors le second signe de la 

septième. 

Nous allons offr ir  le tableau des signes et des lettres, de manière que 

chaque lettre se trouve au-dessous du signe qui doit  la représenter.  

Voyez le tableau ci- joint.  

  

 
4 Voyez  une aut re  exp l i ca t i on  des  s ignes  de l a  c inqu ième sér i e  à  la  f i n  de l ’ouv rage.  



–  Pr em iè re  éd i t i o n  1 82 9  –  
 
 

6 

[[14]]  TABLEAU Des signes des neuf séries, 
avec les lettres, les chiffres, les signes de ponctuation 

et les signes algébriques qui leur correspondent.  

Première série.  

a  b  c  d  e  f  g  h  i  j 

 a b c d e f  g h i   j  

 
Seconde série.  

k  l  m  n  o  p  q  r  s  t 

 k l  m n o p q r s t  

 

[ [15]]  Suite du tableau précédent.  

 

Trois ième série. 

u  v  x  y  z  ç  é  à  è  ⠾ 

 u v x y z ç é à è ù 

 
Quatr ième sér ie.  

Â  ⠣  Î  ô  û  Ë  ï  Ü  9  w 

 â ê î  ô û ë ï  ü œ w 

 
Cinquième série.  

/  q  1  3  :  A  C  M  ^  ²  

 1 2 3 4 5 6 7 8 9 0 

 

Six ième série. 

a  b  c  d  e  f  g  h  i  j  

 , ; : . ? ! ) ” * │ 
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[ [16]]  Suite du tableau précédent.  

Sept ième sér ie.  

,  2  .  4  5  6  7  8  9  0  

 + ‒ ± = < > × %  √  . 

Huit ième série. 

K  B  O  D  E  F  G  H  I  J  

 k  #  ÷ $  

 
Neuvième série. 

Q  !  R  T  S  w  y  x  m  n  

 
Signes supplémentaires. 

'  -  @  ⠼  ;  ?  

 ´ - æ 

[[17]]  Nous avons aussi appl iqué ce procédé à l ’écriture de la Musique, en 

substituant aux lettres et aux caractères employés dans le système usité à 

l ’ Inst itut ion, les signes qui leur correspondent dans les six premières séries 

du tableau précédent.  

Nous avons seulement changé la manière de marquer les valeurs et les 

notes accidentel les.  

Les valeurs, savoir :  la Ronde, la Blanche, la Noire, la Croche, la Double, 

la Triple et la Quadruple Croche, sont représentées par les sept premiers 

signes de la septième sér ie, c ’est-à- [ [18]]  dire que le premier signe de cette 

série indique la Ronde ; le second, la Blanche ; ainsi de suite. 

Le Dièse est représenté par le huit ième signe de la sept ième sér ie ;  le 

Bémol par le neuvième signe de cette série, et le Bécarre par le dix ième.  

Nous avons encore simpl if ié ce procédé pour l ’écriture de la musique peu 

compliquée ; tel le que le plain-chant.  

Les notes sont représentées par les dix signes de la première série du 

tableau précédent, et par le neuvième et le dix ième signe de la c inquième 

série.  



–  Pr em iè re  éd i t i o n  1 82 9  –  
 
 

8 

 

[ [19]]  Les valeurs se marquent de cette manière 5 :  la Ronde se marque 

par un trait  placé au-dessus du signe qui représente la note ;  la Ronde pointée,  

par un trait  [ [20]]  entre les deux part ies du signe ; (pour les notes affectées de 

l ’une de ces valeurs on fera la subst itut ion indiquée pour le premier et le 

trois ième signe de la sept ième et de la huit ième série ;  et au l ieu du onzième 

signe, on mettra un point placé à la part ie inférieure de la seconde rangée). 

La Blanche est représentée par le v ide qui se trouve au-dessous du signe ; la 

Blanche pointée, par  [ [21]]  un trait  au-dessous du signe ; la Noire, par un point 

au-dessous de la première rangée ; la Noire pointée, par un point au-dessous 

de chaque rangée ; la Croche, par un point au-dessous de la seconde rangée.  

Les Clefs dans le plain-chant se marquent de la manière suivante :  la Clef 

d’Ut, par le cinquième signe de la c inquième sér ie ;  la Clef de Fa, par le 

six ième signe de cette série ;  la Clef de Sol,  par le septième ; et la Clef de La, 

par le huit ième signe de cette même série. 

Le nombre de Dièses et de Bé- [ [22]]  mols qui doivent être à la c lef se 

marquent par un des signes de la cinquième série suiv i d’une des lettres d ou 

b, suivant que l ’on veut indiquer des Dièses ou des Bémols.  

On indique l ’a ltérat ion d’une note de la manière suivante :  la note 

accidentel lement dièse est précédée d’un signe formé par un point placé à la 

part ie inférieure de la seconde des deux rangées qui forment chaque signe ;  

la note bémol est précédée d’un signe formé par un point placé à la part ie 

infér ieure de chacune des deux rangées qui forment un si- [ [23]]  gne ; et la 

note bécarre est précédée d’un signe formé par un trait  placé à la part ie 

infér ieure du signe. 

La barre de repr ise se marque par le premier signe supplémentaire ;  et 

l ’étoile, par le second signe supplémentaire.  

On voit  par tout ce que nous avons dit  qu’un même signe peut représenter 

à la fois une Lettre, un Caractère de Musique et une Note de plain-chant ;  pour 

éviter la confusion qui pourrait  résulter du tr ip le emploi de chaque signe on 

fera précéder les paroles du premier signe de la neuvième sé- [ [24]]  r ie ;  la 

musique, du second signe ; et le plain-chant, du trois ième signe de cette même 

 
5 Quoique dans  le  p la i n-c hant  les  va leu rs  ne  po r tent  pas  les  mêmes  noms que dans  la  mus ique 

ord ina i re  e t  que dans  ces  deux  choses  e l les  ne se cor respondent  pas  exac tement ,  nous  nous  

sommes cependant  serv i  des  termes  us i tés  en mus ique pour  ces  va leurs  ;  les  va leu rs  de p la i n-

chant  sont  :  l a  Double  Quarrée  [s ic ]  qu i  co r respond  à  la  Ronde ;  la  Quar rée,  à  la  B lanche ;  la  

Longue,  à  la  B lanche po in t ée ou à  la  no i re  po in tée ;  la  Brève sans  queue,  à  la  No i re  e t  la  Brève à  

queue à  l a  Croche.  



–  Pr em iè re  éd i t i o n  1 82 9  –  
 
 

9 

série. I l  sera bon aussi de mettre au commencement de chaque page le s igne 

de celle de ces trois choses qui s’y trouvent.  

Lire et écrire selon le procédé que nous venons d’ indiquer sont deux 

choses qui exigent deux habitudes bien dist inctes ;  car en marquant des points 

sur le papier i ls reparaissent du côté opposé, et s i par exemple on écr it  deux 

signes de manière que l ’un soit  à la droite de l ’autre, i l  faudra retourner le 

papier pour voir ce qui [ [25]]  a été écrit  ;  le signe qui,  en écr ivant, se trouvait  

à la droite de l ’autre, se trouvera alors à la gauche, et la première rangée de 

chaque signe, qui se trouvait  à la gauche de la seconde, se trouvera à la droite 

de celle-ci.  

Pour l ire de gauche à droite i l  faudra donc écr ire de droite à gauche, et 

pour que la première rangée de chaque signe se trouve à la gauche de la 

seconde rangée en l isant, i l  faudra la placer à la droite de cel le-ci en écrivant.  

La planchette gr i l lée dont nous nous servons pour écr ire ne dif fère de 

cel le de Mr Barbier [ [26]]  qu’en ce que cel le-ci a s ix l ignes concaves à la 

surface, tandis que la nôtre n’en a que trois.  

On place la planchette dans une direct ion hor izontale par rapport à 

l ’écrivain ;  on introduit  ensuite le papier entre cette planchette et la gri l le qui 

la recouvre de manière que si le papier  excède la largeur de la planchette,  

l ’excédent se trouve du côté de l ’écr ivain.  

L’ intér ieur de chaque rectangle de la gri l le peut renfermer un signe : la 

première rangée du signe se marque en faisant glisser le stylet contre le côté 

droit  du [ [27]]  rectangle, et la seconde se marque en faisant  gl isser le sty let 

contre le côté gauche du même rectangle. Le premier s igne se fait  dans le 

rectangle qui est le plus sur la droite de la planche ; le second signe se fait  

dans le rectangle qui est à la gauche du premier ;  le trois ième, dans le 

rectangle qui est à la gauche du second, et ainsi de suite.  

Lorsque le stylet a ainsi passé dans tous les rectangles de la gri l le, la 

première l igne est achevée ; on fait  ensuite gl isser le papier vers la part ie 

supér ieure de la planchette pour que la l igne [[28]]  écrite ne se trouve plus 

entre cette planchette et la gr i l le, et on écrit  la seconde l igne comme la 

première ;  i l  en est de même pour toutes les autres.  
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[[29]]  AUTRE EXPLICATION DES DIX SIGNES FONDAMENTAUX. 

Si nous représentons par a, le point à la part ie supérieure de la première 

rangée ; par b, le point à la part ie infér ieure de la même rangée ; par c, le 

point à la part ie supérieure de la seconde rangée ; par d, le point à la part ie 

infér ieure de la même rangée : chaque signe sera formé comme dans le 

tableau suivant.  

 

 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 

 a ab ac acd ad abc abcd abd bc bcd 

 

[ [30]]  AUTRE EXPLICATION DES SIGNES DE LA CINQUIÈME SÉRIE. 

Si nous représentons chacun des points qui forment un signe par une des 

lettres a, b, c, d, et si nous indiquons par f ,  le trait  à la part ie supérieure d’un 

signe et,  par g, le t rait  à la part ie infér ieure du signe : chaque signe de la 

cinquième sér ie sera formé comme dans le tableau suivant.  

 

 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 

 f  fg fb fbd fd ag acg cg c cd 

 

[ [31]]  SYSTÈME STÉNOGRAPHIQUE. 

Les sons et les art iculat ions qui forment les mots usités dans la langue 

française peuvent être représentés par vingt signes seulement, pourvu que 

l ’on emploie le même caractère pour indiquer les sons presque semblables, 

tels que u et ou ; et les art iculat ions peu dif férentes, comme b et p. 

Les lettres qui représentent ces sons et ces art iculat ions sont marquées 

par les signes de la première et de la cinquième sér ie.  

Voyez le tableau suivant.  
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[[32]]  TABLEAU 

Des signes de la première et de la c inquième série avec les lettres qui 

leur correspondent dans notre Système sténographique. 

 

a  b  c  d  e  f  g  h  i  j 
 a é  i  o u an in on eu oi 

  è   ou  un 

 

/  q  1  3  :  A  C  M  ^  ²  
 b d g j  v z l  m n r 

 p t  q ch f  s   gn 

 

FIN 



–  Comp lém ent  de  la  1 è r e  é d i t i on  –  
 
 

11  

[Complément de la 1ère édition] 

[ [33]]  AUTRE PROCÉDÉ POUR ÉCRIRE LA MUSIQUE. 

Le procédé pour écr ire la musique, indiqué page 17, est avantageux en 

ce qu’i l  est presque en tout conforme à la méthode de musique au moyen de 

lettres et de chiffres, usitée à l ’ inst itut ion ;  mais la musique écrite en points 

suivant ce procédé occupe beaucoup de place, et le trait  qui entre dans la 

formation de plusieurs signes n’offre pas un relief durable, et peut être 

confondu avec deux points un [ [34]]  peu effacés.  

Nous proposons le système suivant qui nous parait  avoir remédié à ces 

inconvénients.  

 

Indication des notes. 

Dans ce procédé, les sept notes ut,  ré, mi, fa, sol,  la, s i sont représentées 

par les lettres ou signes  d e f g h i j .   

On peut placer ces notes à sept octaves différentes qu’on dist ingue entre 

el les par un ou plusieurs points placés avant la note et tout près d’el le.  

La première octave s’ indique par un point placé à la première l igne ; la 

seconde, par un point à [ [35]]  la première et à la seconde l igne ; la trois ième, 

par un point à la première, à la seconde et à la troisième l igne ; la quatr ième, 

par un point seulement à la seconde l igne ; la cinquième, par un point à la 

première et à la troisième l igne ; la s ix ième, par un point à la seconde et à la 

trois ième l igne ; et la septième, par un point seulement à la trois ième ligne. 6 

  

 
6 L’ordre  de ces  sept  ind ica t ions  peut  pa ra î t re  arb i t ra i re  ;  mais  nous  les  avons  d isposées  a ins i  a f in  

que ce l l es  de ces  ind ica t ions  qu i  ont  que lque ressemblance marquassent  des  notes  é lo ignées  de 

t ro is  oc taves ,  e t  que de cet te  maniè re  e l les  pussent  ê t re  d is t inguées  par  le  sens  mus ica l ,  s i  le  

do ig t  ne su ff i t  pas .  Nous  pour r ions  mot ive r  de même p lus ieurs  aut res  ind ica t ions  qu i  para issen t  

peu natu re l l es  quo iqu ’e l l es  so ient  néc essa i res .  
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[[36]]  Voici l ’ut aux sept octaves, à part ir  de l ’ut de contre-basse : 

 1 2 3 4 5 6 7 

  ^d ²d ¸d ´d ¨d >d `d 

 

Par conséquent le fa de la clef de ce nom, dans le procédé des [[37]]  

clair-voyants, sera représenté par ¸g  ;  l ’ut de la c lef de ce nom, par ´d  ;  

le sol de la c lef de ce nom, par ´h .  

I l  faut observer que s’i l  y a plusieurs notes de suite appartenant à la même 

octave, i l  suff it  d’écrire le signe indicateur de l ’octave avant la première de 

ces notes. On ne répètera pas non plus ce signe devant les notes qui changent 

d’octave par degré conjoint.  

 

Signes d’altération. 

Le bécarre, le bémol et le dièse accidentels se marquent respectivement 

par les signes â ê î  placés [ [38]]  avant la note.  

Le double dièse et le double bémol que l ’on écrit  deux fois 

consécutivement.  

 

Exemples :  

ut bécarre âd 

ré bémol êe 

mi dièse îf 

fa double bémol êêg 

sol double dièse îîh 
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Des valeurs.  

La ronde s’ indique par les deux points de la troisième sér ie placée au-

dessous de la note ;  la blanche, par le point de la seconde sér ie ;  la noire, par 

le point de la qua- [ [39]]  tr ième série ;  la croche se reconnait  par le blanc ou 

le v ide qui se trouve au-dessous de la note. 

 

Exemples :  

ut ronde y  ré blanche o  

mi noire ë  fa croche g  
 

La double, la tr iple, la quadruple et la quintuple croche s’ indiquent 

respect ivement comme la ronde, la blanche, la noire et la croche. Ce double 

emploi de la même indicat ion ne peut nul lement induire en erreur ;  car la 

simple inspect ion de la mesure fait  disparaître toute confusion ; cependant 

dans les cas embarrassants on peut mettre æa  devant [ [40]]  les quatre 

premières valeurs et  æb  devant les quatre autres. 

La valeur pointée s’indique par un point placé après la note sur la 

trois ième l igne ; la note double pointée se marque par un point à la seconde 

et à la troisième l igne après la note.  

 

Exemple :  

mi blanche pointée p' 

sol noire double pointée ü; 

Le signe k  placé avant une série de notes indique que ces notes sont  

des tr io lets.  

Une place vide indique la f in de la mesure ; lorsque la mesure ne f in it  pas 

avec la l igne on met [ [41]]  à la f in de cette l igne un point un peu éloigné du 

signe précédent. 
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Signes de silence. 

On indique la pause par m ,  la demi-pause par v ,  le soupir  par u ,  le 

demi-soupir par x .  

Le quart,  le huit ième, le seizième et  le trente-deuxième de soupir 

s’ indiquent respect ivement comme la pause, la demi-pause, le soupir  et le 

demi-soupir.  

L’ inspection de la mesure empêche tout équivoque.  
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Indications accessoires.  

L’ indicat ion de la mesure et du ton d’une pièce de musique n’exigent  

aucune explicat ion ;  ainsi la [ [42]]  mesure à quatre temps se marque par 0d  ; 

la mesure à 6/8, par 0f( ;  deux dièses à la clef se marquent par 0bî  ; 

trois bémols, par 0cê . 

L’agrément placé à la f in de la valeur, l ’agrément placé au commencement 

de la valeur, la pet ite note, la tr i l le, la piquée s’ indiquent respect ivement  

par . ., ? +  placés avant la note. 

Si la posit ion de ces signes paraissait  douteuse on les ferait  précéder 

de ¸  comme ¸. 

Avant une suite de notes piquées on met *  et on écrit  le signe d’une 

piquée avant la dernière de ces notes.  

[ [43]]  Entre deux notes l iées on met ce signe c .  

Avant une suite de notes l iées on met :  et on écr it  le s igne ordinaire de 

l iaison avant la dernière de ces notes.  

Forte s’ indique par )  ou par êa  ;  piano, par -  ou par êb  ;  le point-

d’orgue s’ indique par êl  ;  une fois la reprise, par ê,  ;  deux fois la reprise, 

par êk .  

Les autres indicat ions seront marquées par leurs lettres init iales ;  ainsi 

tremendo se marquera par trem. 

Lorsqu’ i l  se trouve des mots dans le courant d’un morceau on [[44]]  les 

fait  précéder de ce signe æ, .  
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Accords. 

On met entre deux notes en accord / ,  avant trois notes en accord ó ,  

avant quatre notes en accord 0 .  

Lorsque les notes en accord n’ont pas la même valeur, on écr i t  d’abord la 

part ie la plus grave, puis le s igne æ , 7 on écrit  ensuite l ’autre part ie.  

Dans la musique d’orgue, de piano et de harpe on indique ainsi les 

accords :  l ’ interval le de seconde se marque par /  ;  celui de t ierce, par ó  ;  

celui de quarte, par 0 .  ;  celui  de quinte,  par *  ;  [ [45]]  celui de sixte, par )  ;  

celui de sept ième, par :  ;  celui d’octave par - .  Par conséquent pour 
représenter un accord on écrit  d’abord la note la plus grave, puis les marques 
des interval les qui font avec cette note l ’accord demandé. 8 
 

Exemples :  

ut mi, une noire ôó .  

ut mi sol ut,  une blanche nó*- .  

ut la bémol, une croche dê) .  
 

Dans la musique fai te pour plusieurs instruments ou plusieurs voix, on 

peut écr ire séparément chaque part ie ;  mais pour rendre plus claire la marche 

des part ies [ [46]]  de détai l on peut les mettre l ’une au-dessous de l ’autre,  

c’est-à-dire les écrire en part it ion :  dans ce cas on mettre sur les portées 

dépendantes d’une même mesure en part it ion une suite de points placés 

perpendiculairement.  

  

 
7 N.d .É  :  On u t i l i se  au jourd ’hu i  le  s igne êæ  pour  t oute  la  mesure (copu le  complè te )  e t  le  

s igne ´,  pou r  une pa r t i e  de l a  mesure (copu le  pa r t ie l le ) .  

8 N.d .É  :  Au jourd ’hu i ,  se lon l ’ i ns t rument ,  on éc r i t  les  ac cords  de bas  en haut  (v io l once l le ,  ma in  gauche 

du p i ano…) ou de haut  en bas  (mar imba,  v io lon a l to ,  main  d ro i te  de l a  ha rpe…).  
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Abréviations. 

On indique respectivement la conversion d’une valeur en noires, en 

croches, en doubles et en tr iple croches par les signes a  b  l  placés 

après la note.  

 

Exemples :  

Ut blanche 

pour en faire des noires,  na 

pour en faire des croches,  nb 

[ [47]]  pour en faire des doubles,  nl 

pour en faire des tr iples,  n, 

 

Lorsqu’une mesure ou une part ie de mesure doit  être répétée ou écr it  

[sic] après les notes à reproduire le s igne = répété autant de fois que ces 
notes doivent être redites.  

Lorsque plusieurs mesures recommencent, on met après le passage un 

chiffre qui indique le nombre de mesures à redire.  

Si l ’on ne doit  recommencer que les premières mesures du passage, on 

écrit  deux chiffres :  le premier indique de combien de mesures i l  faut remonter 

et le second, combien de mesures i l  faut [ [48]]  prendre le premier nombre.  

Lorsqu’un passage doit  se représenter plusieurs fois, on le fait  précéder 

de l ’un de ces signes ^â  ²â  ¸â ,  et lorsque ce passage revient on 

remet le même signe suivi d’un chiffre indiquant le nombre de mesures à 

répéter.  

On indique une suite de notes formant une marche, en écr ivant d’abord 

assez de notes pour que la marche soit  déterminée, puis en mettant â  suiv i  

d’un chiffre placé à la seconde et à la trois ième l igne pour indiquer le nombre 

de mesures que doit  durer la marche ; si el le ne dure que pen- [ [49]]  dant une 

part ie de mesure on met â'  seulement.  

Si dans le courant d’un passage i l  se trouvait  d’autres valeurs on mettrait  

après la note de valeur différente l ’une des marques a b l , . 
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On marque une suite quelconque d’indicat ions en écrivant  deux fois 

l ’ indicat ion, puis la répétant à la dernière note qui en dépend.  

 

Exemples :  

ôóeófógóhóiójó yó 

peut s’écrire ainsi :  

óóôefghij yó 

[ [50]]  ncûcëc ïcücöcw 

peut s’écrire ainsi :  

ccnûë ïüöw  

 

Quand on a un grand nombre de notes de même valeur on peut indiquer 

la valeur d’avance et considérer les points placés sous les notes comme des 

marques d’octave : la première octave se reconnait  par le blanc qui existe sous 

la note ;  la seconde, par le point de la seconde série ;  la trois ième par les 

deux points de la trois ième série ;  la quatr ième, par le point de la quatr ième 

série ;  mais dans ce cas on aura soin de placer avant le passage le signe î 

[ [51]]  précédé de l ’ indicat ion ordinaire de l ’octave à laquel le doit  commencer 

la première octave convent ionnel le, et suiv i de l ’un des signes a b l , 

indiquant respect ivement des noires, des croches, des doubles, des tr ip les.  

 

Exemple :  

¸ôëü´ô ëü¨ôë 

peut s’écrire :  

¸îa dfhn pryç 
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Plain-chant.  

Le plain-chant s ’écrit  comme la musique ordinaire en observant qu’i l  faut  

représenter la valeur de ses notes par les valeurs correspondantes de la 

musique ordi- [ [52]]  naire. 

La barre de reprise se marque par --  ;  la barre de respirat ion par -  ;  

l ’étoile par k 9 ;  on met :  avant la première des notes qui portent sur une 

même syl labe. 

Le plain-chant non mesuré se reconnaît  au blanc qui se trouve sous la 

note ;  si quelques notes avaient une plus longue valeur on les ferait  suivre 

d’un point à la troisième l igne.  

 

On peut ut i l iser ce blanc en faisant diverses abréviat ions :  

1°. On peut mettre le point de la seconde série sous la première des notes 

qui portent sur une même [[53]]  syllabe ; et le point de la quatr ième série sous 

la note après laquel le on devrait  mettre une barre de respirat ion. 

2°. On peut mettre le point de la seconde sér ie sous une note 

accidentel lement bécarre ;  les deux points de la troisième sér ie sous une note 

accidentel lement bémole [sic] ;  et le point de la quatr ième sér ie sous une note 

accidentel lement dièse. 

3° Le point de la seconde sér ie placé au-dessous de la note indique que 

cette note doit  être suiv ie d’une autre élevée d’un degré diatonique au-dessus 

de cel le [ [54]]  qui est écrite ;  les deux points de la trois ième série, indiquent 

que la note au-dessous de laquel le i ls se trouvent doit  être répétée ; le point 

de la quatr ième sér ie indique que la note au-dessous de laquel le i l  se trouve 

est suiv ie d’une autre moins élevée qu’el le d’un degré diatonique.  

Mais af in d’empêcher toute confusion on fera bien de mettre /  avant le 

premier mode d’abréviat ion ;  ó  avant le second ; æ  avant le trois ième. 

  

 
9 N.d .É  :  En l ’absence d ’ex emple ,  i l  n ’ es t  pas  poss ib l e  i c i  de  savo i r  s ’ i l  s ’ag i t  du  s igne k  ou du  

s igne ¨ .  
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 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  [ [page 55,  non numérotée] ]  

TABLEAU Des signes en points, avec les Lettres,  
les Chiffres, les signes de Ponctuation 

et les Abréviations qui leur correspondent 

Première série.  

 a b c d e f g h i j 

  a  b  c  d  e  f   g  h  i   j  

 

Seconde série.  

 k l m n o p q r s t 

 k  l  m  n  o  p  q  r   s  t  

 

Trois ième sér ie.  

 u v x y z ç é à è ù 

  u  v  x  y  z  ç  é  à  è  ù 
 

 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  [ [page 56,  non numérotée] ]  

Quatr ième sér ie.  

  â ê î ô û ë ï ü ö w 

 â  ê  î   ô  û  ë  ï   ü œ w 

 an  in on un eu ou oi ch gn i l l  

 

Signes supplémentaires. 

     ' - / ó æ 

    ’   -  ì   ò æ  

  

Les chiffres se représentent par les signes de la première série avant 

lesquels on met 0 .  

Les signes de ponctuation se représentent par les signes de la première 

série placés à la seconde et à la trois ième l igne, comme i l suit  : 

  , ; : . ? + = ( * ) 
 

 ,    ;   :   .   ?  !   (   “   *  │ 
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[[57]] TRAIT D’AMOUR FILIAL. 

(Dans cet exemple les ponctuations sont  représentées comme on le voit  

dans le tableau ci-dessus.) 

 

 une dame romaine ayant 

été condamnée à mort, on 

résolut de la laisser 

mourir de faim dans la 

prison : sa fille obtint 

la permission de la vi- 

siter, mais on veilla 

soigneusement à ce qu'el- 

le n'apportât aucun ali- 

ment . 

  quelques jours se pas- 

sèrent sans que la priva- 

tion de nourriture alté- 
 
 
[Transcript ion :  

une dame romaine ayant été condamnée à mort,  on résolut de la laisser mour ir 

de faim dans la pr ison : sa f i l le obtint la permission de la visiter,  mais on vei l la 

soigneusement à ce qu'el le n'apportât  aucun al iment. quelques jours se 

passèrent sans que la privat ion de nourr iture alté-]  
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[[58]]  rât la santé de la malheu- 

reuse captive : les gar- 

diens étonnés surveillè- 

rent de plus près celle 

qui était son seul appui ; 

mais leur vigilance n'a- 

boutissait à rien, l'in- 

fortunée vivait toujours. 

cette affaire commençait 

à s'ébruiter et à être re- 

gardée comme un prodige, 

et la vertueuse fille 

priait le ciel de prolon- 

ger une illusion si préc 10 

cieuse à son cöur. 

  le geolier cependant 

voulut pousser plus loin 

ses recherches il obser- 

va par une ouverture se- 

crète l'entrevue de la 

mère et de la fille et vit 

à sa grande surprise que 
 
 
[Transcript ion :  

rât la santé de la malheureuse capt ive :  les gardiens étonnés surveil lèrent de 

plus près cel le qui était  son seul appui ;  mais leur vigi lance n'about issait  à 

r ien, l ' infortunée vivait  toujours. cette affaire commençait  à s'ébruiter et à être 

regardée comme un prodige, et la vertueuse f i l le pr iait  le ciel de prolonger une 

i l lusion si précieuse à son cœur. le geol ier cependant voulut pousser plus loin 

ses recherches i l  observa par une ouverture secrète l 'entrevue de la mère et 

de la f i l le et vit  à sa grande surprise que]  
  

 
10 N.d .É  :  E r reu r  t ypog raph ique.  I l  es t  éc r i t  la  le t t re  «  c  »  (c )  au  l ieu  d ’ un t i re t  «  -  »  (- ) .  Nous  

met t rons  un t i r e t  dans  l a  t ransc r ip t i on .  
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[[59]]  l'une se nourrissait du 

lait de l'autre qui ve- 

nait chaque jour à cet 

effet présenter son sein 

à sa mère. les juges in- 

struits de ce généreux 

dévouement firent mettre 

la prisonnière en liber- 

té, le peuple romain asc 11 

signa une pension à la 

mère et à la fille, et la 

république, pour perpé- 

tuer le souvenir d'une 

si belle action fit éle- 

ver sur l'emplacement de 

la prison un temple à la 

piété filiale. 
 

[Transcript ion :  

l 'une se nourr issait  du lait  de l 'autre qui venait  chaque jour à cet effet 

présenter son sein à sa mère. les juges instruits de ce généreux dévouement 

f irent mettre la pr isonnière en l iberté, le peuple romain assigna une pension 

à la mère et à la f i l le, et la républ ique, pour perpétuer le souvenir d'une 

si bel le act ion f it  élever sur l 'emplacement de la prison un temple à la piété 

f i l ia le.]  
  

 
11 N.d .É  :  E r reu r  t ypog raph ique.  I l  es t  éc r i t  la  le t t re  «  c  »  (c )  au  l ieu  d ’ un t i re t  «  -  »  (- ) .  Nous  

met t rons  un t i r e t  dans  l a  t ransc r ip t i on .  
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[[60]]  Troisième sonate pour le violon 
prise dans le second livre de Viotty [sic]. 12 

[A]         moderato 

 0bê 0b. æb´ù'¨o g?ià'q´ 

 +gù'q g'çe?gç'o ?ed.wy´è 

 +ù'cöcwgx:¸tnocp éj¨zc´ 

 z:rqponct wci:qrsct yf´ 

 ècè:>ontsrcq ëce:´tnocp 

 égécéâpqrqpq îéàh'stèà 

 ?héâpqsrqêp?fzno?gçon 

 j¸jx´ 

[B]  ´ù'¨o g?ià'q+gù'r écâç´ 

 f'àcécz ?âfzcyôz´ù ?d+w´ 

 ix ¨g'âç:àéêçcy îyzyzex 

 g'âç:àézc´ù :âùyùcydx 

 g'âç:àézcy âtcnoâpqcrs´ 

 rtcsrqrcqpo d´y'ndx qc 

 érstnoâpérstnop 13 ggcéâç´ 

 zy ?âfûdx 0d0c >d'ùix 

[C]  0aê k>yjh>çd¨f>àfdùih 

 [ [61]]  0aê k¨ègdéi>déd¨i>yig 

 0b +>zdeéfe+çefàgf +éfg´ 

 èhg+àîghùih èhgùih+ü 

 ïv æ,0h0f à l'octave au- 

 dessous +¨èhi>yji+ùij´ 

 >zdj yfgy¨ig+ü gx'styy 

 ôcy¨è>zy ?djimqrèè i'à´ 

 ùcàçy g´gmstyy ôcy´è¨éz 

 ?djimqrèè i'yùàçy é´ 

 ?enâtyçéntyç énâtyç= 

 ggg´ êk 

[D]  ´é's ¨d?fz'ndé'n d'ùi´ 

 
12 N.d .É  :  Vo i r  la  res t i tu t ion  proposée en  Annexe 3 ,  page 94.  

13 N.d .É  :  Un bécar re  â  a  t rès  cer t a inement  é té  oub l i é  dev ant  ce  Mi .  On l ’ i nd iquera  ent re  c roc hets  
dans  la  res t i tu t ion .  
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 ?dù's ?ih.ïàç +épqdx:qr´ 

 sct ygècè:>ontsrcq 

 ïcf:nopcq àj>zcz:înopo´ 

 nct wi:qrsct ygêçcç:o´ 

 pqpocn îôz'p:qpqco 

 ocnâtnpconêttcsrs>nctsr 

[E]  ¸îl kéèéôèïôèéysq (p´ 

 pcç(oocz(nncy(jjct iéz´ 

 èéûèézsqo (înncy(jjct´ 

 (iics(hhcr qézèéûèézsqo 

 [ [62]]  0aê ¸îl¨ jztézùéztqoj 

 îhâjoprt 14zçé?àéçz îyçàùà´ 

 çyst?ytsr qosqzsézèéûè 

 éèzészqso?rqpo ¸i´iv ¨ö´ 

 cè:éçcz ûcîy'´s¨y´p öcè´ 

 :àécç fcem'´s¨z'q icîd` 

 m'´s¨z'q 0a ö:àéçz 15 ´öx'¨z 

 e'èàéçz ecêëx îg'>y:ùèà´ 

 cé îgcüx >û¨j'è ècîàüâh 

 ücàstèà qsî¨ 16noântsrg+f 

 k(zicj(èî>dce¨èhgçgh (é´ 

 icj(èî>dce¨èhgçed 17 0b e´ex´ 

[F]  0bê ´ù¨o ê, 0f premiè- 

 res ms' yfècè>ocntcsrcq 

 ëce:´tnocp éjêihîéc îéh´ 

 âgâfêçc çeêedù i¨g´gx 

[G]  k¨éfdfgi>d¨igfed z´jg´ 

 j¨egjgege´j 0b +¨àghjih´ 

 +ihi>dji +ùij>edj+dâjd´ 

 
14 N.d .É  :  I c i  auss i  i l  semble  manquer  un d i èse î  dev ant  le  So l  e t  un bécar re  â  devant  le  S i .  

Nous  les  a j out erons  ent re  c rochets  dans  la  res t i tu t ion .  
15 N.d .É  :  I c i  i l  manque l e  s igne c  avant  le  Ré pour  te rmine r  la  l i a ison.  

16 N.d .É  :  Potent i e l l e  er reur  d ’oc tave.  I l  s ’ag i ra i t  p lu tô t  de la  6e  oc tave :  >  que nous  ga rderons  
dans  la  res t i tu t ion .  

17 N.d .É  :  C ’es t  la  4 e  fo is  que Bra i l l e  omet  une a l té ra t i on .  I l  semble  donc  qu ’ i l  cons idè re  qu ’une 

a l té ra t ion  acc idente l l e  es t  va lab le  pour  toute  la  mesure e t  que l l e  que so i t  son oc tave.  
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 fed zdj>çed+ô wv ´ 18éfdfg´ 

 i¨d´igfed z¸j´eghijgege` 

 ¸j 0b +¨àîghjih+ihi>dji 

 [ [63]]  +ùij>edj+dâjdfed +zîde´ 

 gfe+fefhgf gcéhiùgeée¨j 

 +n wmopéé gmhgç çcze´ 

 m´tnzz e'çcçey ?e+yùjm´ 

 opéé :éz¨zc´ù:èàécç ?g´ 

 çzemopéé :éz?iàcé:éçzcy 

 ù?´hqâpéèù+qpéè ù+qâpé´ 

 è= j¸jx´ êk 
 

Observations. 

Dans le premier trai t  de cette sonate la valeur n’est indiquée qu’à la 

première note de chaque groupe de tr io lets ;  le premier trait  de la seconde 

reprise est écrit  suivant l ’expl icat ion page 60, et dans le trait  f inal la valeur 

n’est marquée qu’ù [sic] la première note de chaque mesure. 

Nous avons mis un point après les init ia los [sic] des mots, comme ms' , 

mesure, m'd'  main droite, etc.  
  

 
18 N.d .É  :  En théor i e ,  i l  f aud ra i t  ind ique r  de nouv eau l e  s igne de t r io le t  k  avant  l e  s igne d ’oc tave.  
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[[64]]  Andantino pour le Forte-Piano pris dans l’œuvre 41 de Steibelt. 19 

(Dans ce morceau, lorsque toutes les notes d’une mesure sont des 

doubles croches nous indiquons seulement la valeur à la première de ces 

notes.)  

[main droite]  

[A] m'd. 0cê 0c( ´j hó' 20èóhó 

  üciæf· 21´jcd ´ûócgó ëój fge 

 fe0fó óóezçzç ûój 0h0d 

 ´wxæf'ée j0jd ´ûócgæ? 22ji 

 ëó¨d ccéâfhgice ccç´j´ 

 hjic¨d ´ëeæàé ëj 

  ))´e'çg üg gfe) ô0j) 
 

[main gauche]  

[A] m'g' x ²ë-x ¸ëi w²j ¸ëx 

 üóci/c hógf ²j¸jj wx 

 0h0d ²ü-i- ü-¸i w²j ¸ëx 

 ö'ædwc hóx´y¸è w²j: ëóx 

   ²w'æxjj 0a ²jde ûf 
 

[ [65]]  [main droite] 
[B] m'd. ´hâiâj ¨zdfegf àîgâi´ 

 hfd wi ¨f'y´i hgg ¨g'?h´ 

 ?gpqàé gff >d'ùi >éfe´ 

 dji ùgehfd wiæzy ùj¨ed´ 

 fe éâfhgiêf z´j¨edfe 0b 

 éâfhgih ùi>djih ùihgfe 

 dêd´ 

  

 
19 N.d .É  :  Vo i r  la  res t i tu t i on  proposée en  Annexe 4 ,  page 96.  
20 N.d .É  :  Ces  deux  s ignes  dev ra ient  ê t re  inve rsés  :  le  po in t  d ’augmenta t ion  devant  se  t rouve r  avant  

le  s igne d ’ in t erva l le .  
21 N.d .É  :  I l  ne  dev ra i t  pas  y  avo i r  d ’ espace ic i .  

22 N.d .É  :  Potent i e l l e  er reur,  i l  s ’ag i ra i t  p l u tô t  d ’ un Ré c roche e .  
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[C]  j æ, 0ai premières ms' 

 ´ë0 23¨àcz :çegfecd wdcj 24 

 :ùihgfce ëh ëh ëx ¸ü)x 

 ü)'êl 

 
[main gauche] 

[B] m'g' xx´eó fóxx m ¸ï)cï? 25 

 ïxæmfdfdf ïxæme¸j´e¸j´e 

 ïxæmeâ¸j´e¸j´e 0c0a 0a 

 ëxæ [m] 26´d¸i´d¸i´d ¸û)f) 

 ï)cg: jóxx xx´d0) j? 27:xx 

 xxêd0) j? 28:xx 0dm 

[C]  æ, 0bj premières ms. 

 m m ²w? 29:' ¸ëój ëój ëóx 

 ²ë-x ë-'êl 
  

 
23 N.d .É  :  Potent i e l l e  e r reur.  Ce s igne de quar te  semble  i napprop r ié  compte t enu du fa i t  que les  

in terva l les  se l i sent  de bas  en haut  e t  donne donc  l ’ i n terva l l e  M i -La.  Pour  res ter  dans  l ’harmonie ,  

i l  f au t  éc r i re  un S i  3 e  oc t ave avec  sa qua r te  (M i ) .  Nous  garde rons  cet te  p ropos i t ion  dans  la  

res t i tu t ion .  

24 N.d .É  :  Ces  2  not es  sont  censées  ê t re  éc r i tes  en doub les  c roches ,  respec t ivement  y  e t  ù .  

25 N.d .É  :  Potent i e l l e  inve rs ion de s igne,  i l  s ’ ag i ra i t  p l u tô t  du s igne de 5 t e  :  * .  
26 N.d .É  :  I l  manque ic i  un  quar t  de soup i r  pou r  complé ter  la  mesure.  

27 N.d .É  :  Potent i e l l e  inve rs ion de s igne,  i l  s ’ ag i ra i t  p l u tô t  du s igne de 5 t e  :  * .  

28 N.d .É  :  Potent i e l l e  inve rs ion de s igne,  i l  s ’ ag i ra i t  p l u tô t  du s igne de 5 t e  :  * .  

29 N.d .É  :  Potent i e l l e  inve rs ion de s igne,  i l  s ’ ag i ra i t  p l u tô t  du s igne de 5 t e  :  * .  
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[[66]]  Plain-chants pris dans le Graduel et dans le Vespéral Parisiens. 

Dans le plain-chant,  on ne met pas le s igne d’octave devant les notes 

changeant d’octave par saut de seconde et de t ierce. 

 

Chant de l’O salutaris 

[A] ¸ddegfeedêjeefedjddfghg 

[B] fdeggefddeedjdêjedeggfe 

[C] dedjdd 

 
[Restitut ion proposée :]  
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Introït pour le jour de Pâque. 

(Dans cet introït ,  le changement de syl labe est indiqué par ce signe :   
et la f in d’un mot, par une place vide.) 

 

[A] ¸ede:ffdde-- ei:i:ihiêj 

 :i :hi gfede:e:e g:hi 

[B] [ [67]]  :ihiêj:i id:¸hi:h g gf 

 g h:ihihgfghgh:h:hg i:d 

[C] :jhijd:ji ei:i ih gf gh 

 :gf:e:ed ghi:i ei:i id 

[D] ¸hi i:h:gf eghi:i i´e 

 :edefdj:hijdjij:ji ei 

[E] :ihiêjihigfefede:efgfg 

 :ffe-- 

 

[Restitut ion proposée avec ajout des paroles : ]  
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[Voici un extrait  du « Graduel de Par is, noté pour les fêtes et les dimanches ; 

imprimé par ordre de Monseigneur l 'archevêque  », (nouvel le édit ion, part ie 

Hiver),  1817, page 341, source Gal l ica, d’où semble être t iré l ’exemple 

précédent :  h t t ps : / / ga l l i c a .b n f . f r / a r k : / 1 21 48 / bp t 6k 3116 29 2 / f3 47 . i t em] 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k3116292/f347.item
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k3116292/f347.item
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k3116292/f347.item
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Hymne de la St.  Jean-Baptiste. 

[A] 0d ¸û'dûï ïfep û'dûë qq 

[B] rüö qr ï'fûë on qûô qq 

[C] ü'iüï po qëû îno 

 

[Restitut ion proposée avec ajout des paroles : ]  

 
 
 
[Voici un extrait  du « Vespéral noté à l 'usage de Par is et de tous les 

diocèses qui suivent  le r ite paris ien contenant les nones, vêpres, complies et 

saluts… », 1827, page 362, source Gall ica, d’où semble être t iré l ’exemple 

précédent :  

h t t ps : / / ga l l i c a .b n f . f r / a r k : / 1 21 48 / bp t 6k3 15 29 5 t . r=v es per a l%2 0d e%2 0p ar i

s ? rk= 21 45 9 ;2 ] 

 

 

 

  

https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k315295t.r=vesperal%20de%20paris?rk=21459;2
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k315295t.r=vesperal%20de%20paris?rk=21459;2
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k315295t.r=vesperal%20de%20paris?rk=21459;2
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k315295t.r=vesperal%20de%20paris?rk=21459;2
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Graduel de Pâque. 

(Suivant le premier mode d’abréviat ion expl iqué page 52.)  

[A] /¸sihêjjhigidjjd-- nihiè 

[B] röntdefddihöndiddnnided 

[C] efdeeôsnnjdefdjddjededj 

[D] isdihiddiddjid¸hhïqhös 

[E] hinednedjörönideodefedj 

[F] idjji-- 

 

[Restitut ion proposée avec ajout des paroles : ]  
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[Voici un extrait  du « Vespéral noté à l 'usage de Par is et de tous les 

diocèses qui suivent  le r it  par is ien contenant les nones, vêpres, complies et 

saluts… », 1827, pages 338-339, source Gall ica, d’où semble être t iré 

l ’exemple précédent :  

h t t ps : / / ga l l i c a .b n f . f r / a r k : / 1 21 48 / bp t 6k3 116 29 2 / f3 44 . i t em. r=Gra du e l%2 0d

e% 20 Par i s ] 

 

 

  

https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k315295t.r=vesperal%20de%20paris?rk=21459;2
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k315295t.r=vesperal%20de%20paris?rk=21459;2
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k3116292/f344.item.r=Graduel%20de%20Paris
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k3116292/f344.item.r=Graduel%20de%20Paris
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[[68]]  Chant du Panis angelicus. 

(Suivant le trois ième mode d’abréviat ion indiqué page 53.) 

[A]   0cê æ¸dràqâshîgàpïoïqgëy 

[B] tpëdhâsâiqgâöâsâöhdràïïû 

[C] püçe 

 

[Restitut ion proposée :]  
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[Seconde édition 1837] 

 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  [ [page de t i t r e ] ]  

0dgd     0dgd 
 

PROCÉDÉ 

pour écr ire les PAROLES, 

la MUSIQUE 

et le PLAIN-CHANT. 

par 

L. BRAILLE, 

Répét iteur à l ’ Inst itut ion Royale 

des Jeunes Aveugles. 

 

SECONDE ÉDITION, 

Revue, corr igée et augmentée.  

PARIS. 

Imprimerie de l ’ Inst itut ion Royale 

des Jeunes Aveugles 

An 1837. 

0dgd  474 30 

  

 
30 N.d .É  :  Les  ind ica t ions  en bra i l l e 0dgd  a i ns i  que le  «  474 »  manuscr i t  on t  é té  a jout és  

pos tér i eu rement  pour  ré f érencement .  
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 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  [ [page pré l im ina i re  1 /3 ] ]  

AVERTISSEMENT. 

Cet ouvrage ayant été épuisé par les envois faits en France et à l ’étranger, 

l ’ Inst itut ion s’empresse de les réimpr imer pour sat isfaire aux nombreuses 

demandes qui lu i sont adressées, et nous prof itons de cette circonstance pour 

y ajouter des observations ut i les et des applicat ions ingénieuses, dues à une 

longue prat ique et à l ’obligeance de plusieurs Aveugles dist ingués.  

Le système de musique a été refai t  en ent ier,  af in d’obvier aux 

inconvénients du trai t  hori-  

 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  [ [page pré l im ina i re  2 /3 ] ]  

zontal qui entre dans plusieurs signes de l ’ancien système. 

De nombreux exemples ont été insérés dans ce l ivre pour exercer à la 

lecture des paroles et de la musique :  parmi ces modèles d’écr iture, on 

remarquera l ’Oraison Dominicale en six langues et des morceaux de musique 

pour la voix et pour divers instruments.  

Ces exercices, plus peut-être que les expl icat ions, donneront la clef de 

nos procédés, et s i nous sommes assez heureux pour avoir fai t  quelque chose 

qui soit  ut i le à nos compagnons d’ infortune, nous aimer ions toujours à 

 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  [ [page pré l im ina i re  3 /3 ] ]  

répéter que notre reconnaissance appart ient à Mr. Barbier, qui,  le premier, a 

inventé un procédé d’écr iture au moyen de points, à l ’usage des Aveugles. 
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[[1]]  PROCÉDÉ D’ÉCRITURE AU MOYEN DE POINTS. 

ÉCRITURE DES PAROLES. 

Formation des caractères ou lettres.  

Ce procédé d’écriture repose sur la connaissance des dix caractères ou 

signes suivants :  

a b c d e f h i j 
En combinant ces caractères avec un ou deux autres points,  [ [2]]  on 

obtient trois sér ies de signes ; de sorte que tout le système est composé de 

quatre sér ies de caractères dont voici l ’expl icat ion :  

 

La première sér ie est composée de dix signes fondamentaux ;  

La seconde série est marquée par un point placé sous la part ie gauche de 

chaque signe fondamental :  

k l m n o p q r s t 

La trois ième série, par deux points placés horizontalement sous chaque 

signe fondamental :   

u v x y z ç é à è ù 

La quatr ième sér ie, par un point sous la part ie droite de chaque [[3]]  

signe fondamental :  â ê î ô û ë ï ü ö w 

 

Voici s ix caractères supplémentaires qui ne dépendent d’aucune série :  

' - / ó æ 0 

 

La posit ion des deux premiers signes supplémentaires empêchera de les 

confondre avec le premier et le trois ième signe fondamental :  car ceux-ci sont 

placés à la première l igne et ceux-là, à la trois ième. 

N. B. La planchette à l ’a ide de laquel le on forme les caractères, étant  

rayée de trois l ignes concaves, nous appelons première [ [4]]  l igne, cel le qui 

est la plus éloignée de l ’écr ivain ;  trois ième ligne, cel le qui est le plus près ;  

et seconde l igne, cel le du mil ieu.  
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Nous allons offr ir  le tableau des quatre séries et  des signes 

supplémentaires avec les lettres et autres signes de l ’écr iture ordinaire qui 

leur correspondent :  plusieurs caractères de ce tableau indiquent en même 

temps une lettre simple, une diphtongue, un signe algébr ique, etc. :  ces 

doubles et tr ip les emplois ne peuvent nuire à la clarté, parce qu’un caractère 

n’a toujours qu’une acception pour chaque spécia- [ [5]]  l i té à laquelle on 

l ’appl ique : ainsi quoique ö  indique en même temps « œ », « gn », « ñ », on 

saura bien que ce caractère marque « œ » dans une phrase française 

orthographique ; le « gn » dans une phrase sténographique ; et « ñ » dans une 

phrase espagnole.  

On trouvera aussi dans le tableau suivant les signes de ponctuation, 

représentés par les caractères de la première série placés à la seconde et à 

la troisième l igne.  
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[[6]]  TABLEAU des signes en points, avec les lettres,  
les signes de ponctuation, les signes algébriques 

et les abréviations qui leur correspondent. 

Première série.  

 a b c d e f g h i j 

  a  b  c  d  e  f   g  h  i   j  
 

Seconde série.  

 k l m n o p q r s t 

 k  l  m  n  o  p  q  r   s  t  
 

Trois ième sér ie.  

 u v x y z ç é à è ù 

  u  v  x  y  z  ç  é  à  è  ù 
      ieu    oin 

 

[ [7]]  Quatr ième série. 

  â ê î ô û ë ï ü ö w 

 â  ê  î   ô  û  ë  ï   ü œ w 

 an  in on un eu ou oi ch gn i l l  

         ñ  
 

Signes supplémentaires. 

     ' - / ó æ 0 

     ì  ò æ  

      ian ion ien 31 

      + – = 
 

Ponctuations et autres signes.  

  , ; : . ? + = ( * ) 

 ,   ;  :  .  ?  !  (  “  * × 

        √  % 
  

 
31 N. d .É  :  Le  document  o r ig i na l  es t  endommagé e t  ne fa i t  pas  apparaî t re  la  le t t re  «  n  » .  Cependant ,  

le  même exemple  apparaî t  de  nouveau page 25.  
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[[8]]  ORAISON DOMINICALE en six langues différentes.  

LATIN. 

Pater noster qui es in cœlis, sanctif icetur nomen tuum ; adveniat regnum 

tuum ; f iat voluntas tua, sicut in cœlo et in terrâ [sic].  Panem nostrum 

quotidianum [[9]]  da nobis hodie, et dimitte nobis debita nostra, sicut et nos 

dimitt imus debitor ibus nostr is ;  et ne nos inducas in tentat ionem ; sed l ibera 

nos à [sic] malo.  Amen. 

 

pater noster qui es in cölis, 

sanctificetur nomen tuum; adveniat 

regnum tuum; fiat voluntas tuaâ, 

sicut in cölo et in terrà. panem 

nostrum quotidianum 

[ [9]]  da nobis hodie, et dimitte nobis 

debita nostra, sicut et nos 

dimittimus debitoribus nostris; et 

ne nos inducas in tentationem; sed 

libera nos à malo. amen. 
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FRANÇAIS. 

Notre père qui êtes aux [ [10]]  c ieux, que votre nom soit  sanctif ié ;  que 

votre règne arr ive ;  que votre volonté soit  faite en la terre comme au ciel :  

donnez-nous aujourd’hui notre pain quotidien ; pardonnez-nous nos offenses 

comme nous pardonnons [[11]] à ceux qui nous ont offensés ; et ne nous 

laissez point succomber à la tentat ion ;  mais dél ivrez-nous du mal. Ainsi soit-

i l .  

 

notre père qui êtes aux 

[ [10]]  cieux, que votre nom soit 

sanctifié; que votre règne arrive; 

que votre volonté soit faite en la 

terre comme au ciel: donnez-nous 

aujourd'hui notre pain quotidien; 

pardonnez-nous nos offenses comme 

nous pardonnons 

[ [11]] à ceux qui nous ont offensés; 

et ne nous laissez point succomber 

à la tentation; mais délivrez-nous 

du mal. ainsi soit-il. 
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ITALIEN. 

Padre nostro che sei ne’ ciel i,  santi-  [ [12]] f icato sia i l  nome tuo, venga i l  

regno tuo ; s ia fatta la volontà tua come in cielo, cosi in terra.  

Dacci oggi i l  nostro pane quot idiano, r imett i a noi i  nostr i debit i siccome 

noi l i  r imett iamo ai nostr i debitor i ;  [ [13]]  e non ci indurre in tentazione, ma 

l iberaci dal male.  

 

padre nostro che sei ne' cieli, 

santi- 

[ [12]]  ficato sia il nome tuo, venga 

il regno tuo; sia fatta la volontà 

tua come in cielo, cosi in terra. 

dacci oggi il nostro pane 

quotidiano, rimetti a noi i nostri 

debiti siccome noi li rimettiamo 

ai nostri debitori; 

[ [13]]  e non ci indurre in tentazione, 

ma liberaci dal male. 
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ESPAGNOL. 

Padre nuestro que estas en los cielos, sanctif icado sea tu nombre, venga 

a nos el tu regno. Hagase tu voluntad [[14]]  asi en la t ierra como en el c ielo ;  

el pan nuestro de cada dia danos lo oy, y perdona nuestras deudas, assi como 

nosotros perdonamos a nuestros deudores. Y nos no dexas caer en la 

tentacion mas l ibra nos de mal.  

 

padre nuestro que estas en los 

cielos, sanctificado sea tu 

nombre, venga a nos el tu regnoô. 

hagase tu voluntad 

[ [14]]  asi en la tierra como en el 

cielo; el pan nuestro de cada dia 

danos lo oy, y perdona nuestras 

deudas, assi como nosotros 

perdonamos a nuestros deudores. .y 

nos no dexas caer en la tentacion 

mas libra nos de mal. 
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[[15]]  ALLEMAND. 32 

Vater unser der du bist im Him- [ [16]]  mel, gehei l iget werde dein Name, 

dein Reich komme, dein Wil le geschehe wie im Himmel also auch auf Erden.  

Unser tàglich Brod gieb uns heute :  und vergieb uns unsere Schuld als 

wir vergeben unsern Schuldigern und fùhre uns nicht in Versuchung sondern 

erlòse uns von dem ùbel.  Amen.  

 

vater unser der du bist im him- 

[ [16]]  mel, geheiliget werde dein 

name, dein .reich komme, dein 

wille geschehe wie im himmel also 

auch auf .erden. 

unser tàglich brot gieb uns 

heute: und vergieb uns unsere 

schuld als wir vergeben unsern 

schuldigern und fùhre uns nicht in 

versuchung sondern erlóse uns von 

dem ùbelô. amen. 

  

 
32 Les  voye l les  po in tées  accentuées  de la  langue A l l emande sont  rep résentées ,  dans  not re  procédé,  

par  l es  mêmes  le t t res  surmontées  d ’un accent  g rave.  
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[[17]]  ANGLAIS. 

Our father which art in heaven, hallowed be thy name, thy Kingdom come, 

thy wil l  be done in earth as it  is in heaven. Give us this day our dai ly bread, 

and forgive us our trespasses, [ [18]]  as we forgive them that  trespass against 

us: and lead us not into temptat ion but del iver us from evi l.  

 

our fatherâ which art in heaven, 

hallowed be thy name, thy kingdom 

come, thy will be done in earth as 

it is in heaven. give us this day 

our daily bread, and forgive us 

our trespasses, 

[ [18]]  as we forgive them that 

trespass against us: and lead us 

not into temptationâ but deliver 

us from evil. 

  



–  Seco nd e  é d i t i on  1 83 7  –  
 
 

4 7  

INDICATION DES CHIFFRES. 

Les chiffres sont représentés par les lettres de la première série du 

tableau général,  comme on le voit  c i-après :  [ [19]] 

 

 a b c d e f g h i j 

 1 2 3 4 5 6 7 8 9 0 

 

Chaque chiffre ou groupe de chiffres devra être précédé de ce signe 0  ;  

ainsi 5 sera indiqué par 0e ,  39, par 0ci ,  1837, par 0ahcg [ . ] 

Dans l ’écr iture d’une fract ion, les chiffres du dénominateur se placent sur 

la seconde et la troisième l igne ; ainsi 3/4 sera indiqué par 0c. ,  25/37 par 

0be:= 
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MODE D’ABRÉVIATION. 

Quoique en général les abrévia- [ [20]]  t ions doivent être indiv iduelles, en 

voici quelques-unes qui en suggèreront d’autres.  

Quand on n’indique que les lettres init ia les des mots, ces let tres doivent 

être suiv ies d’un point à la trois ième ligne ; ainsi monsieur sera marqué par m.  

On peut ne mettre que les lettres r igoureusement nécessaires pour la 

prononciat ion des mots, et dans ce cas, on devra faire usage des abréviat ions 

indiquées au tableau. 

Voici un système sténographique qu’une longue habitude pourra seule 

faire apprécier.  

 

1°. On fait  usage des abrévia- [ [21]]  t ions indiquées au tableau général ;  

2°. on suppr ime la voyelle qui suit  immédiatement une consonne ; ainsi vér ité 

sera représenté par vrt  (vrt) ; 

3°. si deux sons suivent une consonne le premier seul sera suppr imé ; ainsi 

piano sera écrit  par pan  (pan) ; 

4°. les voyelles init ia les des mots ne doivent pas être supprimées ; ainsi ut i l i té 

sera représenté par utlt  (ut lt)  ; 

5°. les mots f inissant par un son plein seront suiv is d’un blanc ; ainsi bateau 

sera représenté par bt  (bt) ; 

6°. les mots f inissant par une consonne appréciée par l ’orei l le seront suiv is 

d’un point placé à la [ [22]]  troisième l igne ; ainsi f idèle sera représenté par 

fdl'  (fdl) ;  

7°. les lettres « l » et « r » suivant immédiatement une consonne seront 

remplacées par les signes * )  placés à la seconde l igne ; ainsi on écr ira 

plaire p*r'  (plr),  brave par b)v  (brv). 
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Planchette pour écrire, manière de s’en servir.  

Lire et écrire selon notre procédé sont  deux choses qui exigent deux 

habitudes bien dist inctes :  car en marquant des points sur le papier, i ls  

reparaissent du côté [ [23]]  opposé, et s i,  par exemple, on écr it  deux signes de 

manière que l ’un soit  à la gauche de l ’autre, i l  faudra retourner le papier pour 

l ire ce qui a été écr i t  :  chaque signe aura alors une posit ion renversée, et le 

signe qui,  en écrivant, se trouvait  à la droite de l ’autre, se trouvera à la gauche. 

Pour l ire de gauche à droite sur la part ie sai l lante des points, i l  faudra 

donc écrire de droite à gauche ; et af in qu’en l isant, les caractères aient la 

forme indiquée au tableau général,  i l  faudra les écr ire comme i ls sont indiqués 

au tableau suivant.  
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[[24]]  TABLEAU des signes inversés, avec les lettres,  
les signes de ponctuation, les signes algébriques 

et les abréviations qui leur correspondent. 

Première série.  

 ^ ² c f i d g j e h 

  a  b  c  d  e  f   g  h  i   j  

 
Seconde série.  

 ¨ ¸ î ë ö ô ï w û ü 

  k  l  m  n  o  p  q  r    s t  

 
Trois ième sér ie.  

 ó 0 x ç è y é ù z à 

  u  v  x  y  z  ç  é  à  è  ù 

      ieu    oin 

 

[ [25]]  Quatr ième série. 

  / æ m p s n q t o r 

 â   ê  î   ô  û  ë  ï   ü œ w 

 an  in on un eu ou oi ch gn i l l  

         ñ  

 
Signes supplémentaires. 

     ` - â u ê v 

   ,  -  ì  ò  æ  

      ian ion ien 

      + – = 

 
Ponctuations et autres signes.  

  ´ > : + * . = ) ? ( 

 ,    ;   :   .  ?  !   (   “   * × 

         √  % 
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[[26]]  Pour écr ire les caractères en points, on se sert d’une planchette 

rayée de trois l ignes concaves et recouverte d’une gr i l le formée de rectangles 

ou casses ; chaque rectangle laisse paraître les trois l ignes de la planchette 

et permet de faire deux points de front dans sa largeur.  

Une simple pointe sert à tracer les points ;  un rectangle vide indique la 

séparat ion des mots, et lorsqu’un mot ne f init  pas avec la l igne, on met à la 

f in de cette l igne le signe -  placé à la trois ième ligne de la planchette.  

Pour écrire, on place la plan- [ [27]]  chette dans une direct ion horizontale 

par rapport à l ’écr ivain, on introduit  ensuite le papier (qui en général doit  être 

assez fort) entre la planchette et la gri l le de manière que si le papier excède 

la largeur de la planchette l ’excédent se trouve du côté de l ’écrivain.  

Le premier s igne se fait  dans le rectangle qui est le plus à la droite de la 

planchette, le second signe se fait  dans le second rectangle, et ainsi les 

autres.  

Lorsque la pointe a ainsi passé dans tous les rectangles de la planchette, 

on fait  gl isser le pa- [ [28]]  pier vers la part ie supérieure de cette planchette 

pour que la l igne écrite ne se trouve plus sous la gri l le ;  on écrit  la seconde 

l igne comme la première, etc.  

Des planches rayées d’un grand nombre de l ignes, semblables à cel les de 

la planchette, ont été imaginées af in que l ’on puisse écr ire une page ent ière 

sans être obl igé de changer la posit ion du papier ;  dans ce cas, un cadre 

assujett it  le papier sur la planche ; des trous percés sur deux des côtés 

opposés du cadre sont destinés à recevoir des clous placés aux extrémités de 

la gri l le ;  quand une l igne est [ [29]]  écri te on porte la gr i l le dans les trous 

suivants.  

Des plaques en métal fondues sur des modèles en bois, ou gravées 

d’après des procédés part iculiers, ont aussi été imaginées pour obvier aux 

inconvénients de la tourmente du bois.   
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ÉCRITURE DE LA MUSIQUE. 

Indication des notes. 

Dans ce procédé, les sept notes ut,  ré, mi, fa, sol,  la, si sont représentées 

par les lettres [ [30]]  ou signes d e f g h i j 

 

On peut placer ces notes à sept octaves différentes qu’on dist ingue entre 

el les par un ou plusieurs points placés avant la note et tout près d’el le.  

 

La première octave s’indique par ^  placé à la première l igne ; la seconde, 

par ²  à la première et à la seconde l igne ; la trois ième, par ¸  ;  la quatr ième, 

par ´  à la seconde l igne ; la c inquième, par ¨  ;  la s ixième, par >  à la 

seconde et à la trois ième ligne ; la sept ième par `  à la trois ième l igne.  
 

[ [31]]  Voici l ’ut aux sept octaves, à part ir  de l ’ut de contre-basse : 

 1 2 3 4 5 6 p 33 

  ^d ²d ¸d ´d ¨d >d `d 

 

Par conséquent le fa de la clef de ce nom, dans le procédé des clair-

voyants, sera représenté par ¸g  ;  l ’ut de la c lef de ce nom, par ´d  ;  le sol 

de la c lef de ce nom par ´h  

I l  faut observer que s’i l  y a plusieurs notes de suite appartenant à la 

même octave, i l  suff i t  d’écrire le s igne indicateur de l ’octave avant la première 

de ces notes. On ne répètera pas non plus ce signe devant les notes qui  [ [32]]  

changent d’octave par saut de seconde ou de t ierce ; mais on le remettra 

devant une note qui forme avec la précédente un interval le de sixte ou de 

septième, quoique d’ail leurs ces deux notes soient placées dans le même 

octave.  

  

 
33 N.d .É  :  I l  es t  b i en éc r i t  la  le t t re  «  p  »  dans  le  document  o r ig i na l .  En revanche,  i l  es t  éc r i t  un  «  7  »  

dans  le  complément  de l a  1è r e  éd i t i on  au Procédé de 1829 page 36.  
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Signes d’altération. 

Les signes d’altérat ion se placent avant la note et s ’ indiquent par les 

caractères suivants :   

Bécarre accidentel  . . . . . . . . . . . . .  â  

Bémol accidentel  . . . . . . . . . . . . . . . .  ê  

Dièse accidentel  . . . . . . . . . . . . . . . .  î  

Double bémol accidentel  . . . . .  êê   

Double dièse accidentel  . . . . . .  îî   

 

[ [33]]  Exemples.  

ut bécarre  . . . . . . . . . . . . . . .  âd 

ut bémol  . . . . . . . . . . . . . . . . .  êd 

ut dièse  . . . . . . . . . . . . . . . . . .  îd 

ut double dièse  . . . . . . .  îîd 

ut double bémol  . . . . . .  êêd 
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Des valeurs.  

La ronde s’ indique par les deux points de la trois ième série placés au-

dessous de la note ;  la blanche, par le point de la seconde sér ie ;  la noire, par 

le point de la quatr ième série ;  la croche se reconnait par le blanc qui se trouve 

au-dessus de la note. 

 

[ [34]]  Exemples :  

 ut ronde  y  

 ut blanche  n  

 ut noire ô  

 ut croche  d  

La double, la tr iple, la quadruple et la quintuple croche s’ indique 

respect ivement comme la ronde, la blanche, la noire et la croche.  

Ce double emploi de la même indicat ion ne peut nullement induire en 

erreur :  car la s imple inspect ion de la mesure fait  disparaître toute confusion ;  

cependant dans ces cas embarrassants, on peut mettre æb 34 devant les qua- 

[ [35]]  tre premières valeurs et æl 35 devant les quatre autres ;  ainsi,  cette 

mesure 

æbnælnopqrstned 

indique une blanche suivie de huit  tr iples et de deux croches ; tandis que 

cel le-ci  

ælnnopqrstæbned 

indique huit  tr ip les croches suivies d’une blanche et de deux croches.  

On peut mettre le signe æ,  entre les divis ions pr incipales d’une mesure 

embarrassante ;  ainsi cette mesure 

yzçéàæ,opqrspqrstæ,deæ,ô 

indique que le premier temps renferme cinq doubles croches ;  le second, dix 

tr iples ;  le trois ième, [ [36]]  deux croches et le quatr ième, une noire. 

 
34 N.d .É  :  Le  complément  de la  1 è r e  éd i t i on  ind iqua i t  le  s igne æa .  On u t i l i se  au jourd ’hu i  le  

s igne ²ê, .  

35 N.d .É  :  Le  complément  de la  1 è r e  éd i t i on  ind iqua i t  le  s igne æb .  On u t i l i se  au jourd ’hu i  le  

s igne `ê, .  
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Lorsqu’on a un grand nombre de doubles ou de tr ip les croches, on peut 

n’ indiquer la valeur qu’à la première note de chaque groupe ; ainsi cette 

mesure 

yefgàijdnefghijdnjihgfed 

indique huit  doubles croches et seize tr ip les croches. 

 La valeur pointée s’ indique par '  à la trois ième ligne, placé après la note 

et tout près d’el le :  la note doublement pointée se marque par ;  à la seconde 

et à la troisième l igne, placé après la note et tout près d’elle.  

 

[ [37]]  Exemples :  

ut blanche pointée .. . . . . . . . . .  n' 

ut noire double pointée .. . .  ô; 36 
 

Avant une suite de tr io lets on met k 37 

Une place vide indique la f in de la mesure ; lorsque la mesure ne f init  pas 

avec la l igne on met à la f in de cette l igne le point 6 à la seconde l igne un peu 

éloigné du signe précédent.  

 

Signes du silence. 

 On indique la pause par m ,  la demi-pause par u ,  le soupir 

par v 38,  le demi-soupir par x  

[ [38]]  Le quart,  la huit ième, le seiz ième et le trente-deuxième de soupir 

s’ indiquent respect ivement comme la pause, la demi-pause, le soupir  et le 

demi-soupir.  L’ inspection de la mesure empêche tout équivoque. 

  

 
36 N.d .É  :  On éc r i ra  au jourd ’hu i  ô'' .  

37 N.d .É  :  On u t i l i se  au jourd ’hu i  le  s igne ;  pou r  un t r io l e t  e t  ;;  pour  une su i te  de p lus  de 3  
t r io l e ts .  

38 N.d .É  :  Le  complément  de la  1 è r e  éd i t ion  ind ique :  demi -pause v  e t  soup i r  u .  Au jourd ’hu i ,  on  

u t i l i se  les  mêmes  s ignes  que dans  cet  ouv rage (1837) .  
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Indications accessoires.  

 L’ indicat ion de la mesure et du ton d’une pièce de musique n’exige aucune 

explicat ion ;  ainsi,  la mesure à quatre temps se marque par 0d  ;  la mesure 

à 6/8, par 0f(  ; deux dièses à la c lef se marquent par îî 39 ;  trois bémols,  

par êêê 40 ;  [ [39]]  quatre bémols, par 0dê  ;  etc. 
 

 Voici quelques autres indicat ions qui devront précéder la note et être 

placées à la seconde et à la trois ième l igne :  

 agrément à la f in de la valeur .  

 agrément au commencement de la valeur .' 41 

 pet ite note ?  

 tr i l le +  

 note piquée (  

 art iculat ion sèche (' 42 
 

 Si la posit ion de ces signes paraissait  douteuse, on les ferait  précéder 

de ¸  écrit  le plus près possible.  

Entre deux notes l iées on met les points c 

[ [40]]  Le doigter [sic] s’ indique de cette manière :  on écrit  d’abord ce 

signe ê ,  puis le chiffre indicateur du doigt,  suiv i du chiffre indicateur de la 

corde, s’ i l  est nécessaire, en observant que ces deux chiffres sont placés à la 

seconde et à la t rois ième l igne, et ne doivent pas être précédés du 

caractère 0 .  

  

 
39 N.d .É  :  Le  complément  de la  1 è r e  éd i t ion  ind iqua i t  :  0bî .  Au jourd ’hu i ,  on  u t i l i se  les  mêmes  

s ignes  que dans  cet  ouv rage.  
40 N.d .É  :  Le  complément  de la  1 è r e  éd i t i on  ind iqua i t  :  0cê .  Au jou rd ’hu i ,  on  u t i l i se  les  mêmes  

s ignes  que dans  cet  ouv rage.  
41 N.d .É  :  Le  complément  de la  1 è r e  éd i t ion  ind iqua i t  :  ., .  On éc r i ra  au jou rd ’hu i  :  `. .  

42 N.d .É  :  I c i ,  Lou is  Bra i l l e  par l e  peut -ê t re  du «  détaché »  qu i  se  t ransc r i t  au jou rd ’hu i  :  `( .  
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 Les nuances, les art iculat ions s’ indiquent comme il suit  :  

 forte af 

 piano ap 

 mezzo forte am'f 

 crescendo acr 

 diminuendo  ad 43 
 

[ [41]]  Et en général,  chaque indicat ion sera marquée par ses lettres 

init iales précédées de a 44 ;  ce même point précèdera les mots intercalés dans 

la musique ; le retour de la musique sera alors indiqué par un signe d’octave. 

 

Voici cependant quelques indicat ions arbitraires :  

 coup d’archet t iré  êb 

 coup d’archet poussé  êl 

 point d’orgue  ê, 45 

 une fois le reprise  êk 

 deux fois la repr ise  ê; 46 
  

 
43 N.d .É  :  On éc r i ra  au jourd ’hu i  respec t ivement  :  æf ,  æp ,  æmf ,  æc  e t  æd .  

44 N.d .É  :  On éc r i ra  au jourd ’hu i  :  æ .  

45 N.d .É  :  On éc r i ra  au jourd ’hu i  respec t ivement  :  êb ,  ê' ,  êl .  

46 N.d .É  :  Aucun équ iva lent  de ces  2  s ignes  n ’ex is te  au jou rd ’hu i .  Le  début  de repr ise  s ’ ind ique ê=  

e t  la  f in  de repr ise  pa r  ê; .  
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[[42]]  Indication des accords. 

L’ interval le de seconde se marque par /  ;  celui de t ierce, par ó  ;  celui 

de quarte, par 0  ;  celui de quinte, par *  placé à la seconde et troisième 

ligne ; celui de sixte, par )  placé à la seconde et à la trois ième ligne ; celui 

de sept ième, par :  placé à la seconde et à la trois ième ligne ; celui d’octave,  

par -  à la troisième ligne.  

Par conséquent, pour représenter un accord on écr it  d’abord la note la 

plus aigüe, puis les marques des intervalles qui font avec cette note l ’accord 

demandé. 

 

[ [43]]  Exemples :  

ut mi, une noire  ëó 

ut mi sol ut une blanche  n0)- 

ut la bémol, une croche  êi) 
 

 Lorsque les notes en accord n’ont pas la même valeur, on écr i t  d’abord la 
part ie la plus aigüe, puis le s igne æ 47 ;  on écrit  ensuite l ’autre part ie.  

Ainsi :  ëdfhgë en accord nwô  s’écrit  ëdfhgëænwô . 

On doit  observer qu’ i l  faut commencer par écrire la note la plus grave dans 

les part ies de main gauche et autres accompagnements.  

 

Pour indiquer la musique écr ite [ [44]]  en part it ion, on met au 

commencement des portées dépendantes d’une même mesure, une suite de 

points placés perpendiculairement.   

 
47 N.d .É  :  On éc r i ra  au jourd ’hu i  :  êæ  ou  ´,  se lon  le  cas .  

mailto:%C3%AA@.ou
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Abréviations 

On indique respect ivement la conversion d’une valeur en croches, en 

doubles et en tr ip les croches par les signes b l ,  placés après la note.  

 

Exemples :  

Ut blanche 

- pour en faire des croches  nb 

-  pour en faire des doubles  nl 

-  pour en faire des tr ip les  n, 

On indique la conversion d’une valeur en noir par bb ,  et quadruple [ [45]]  

par ll 48 

Exemples :  

 

Ut ronde 

- pour en faire des noires ybb 

-  pour en faire des quadruples yll 
 

Lorsqu’une mesure ou une part ie de mesure doit  être répétée on écr it  

après les notes à reproduire le signe =  placé à la seconde et à la trois ième 
ligne répété autant de fois que ces notes doivent être redites.  

Lorsque plusieurs mesures recommencent, on met après le passage un 

chiffre qui indique le nombre de mesures à redire.  

 

Si l ’on ne doit  recommencer [ [46]]  que les premières mesures du passage, 

on écrit  deux chiffres :  le premier indique de combien de mesures i l  faut  

remonter ;  et le second, combien de mesures i l  faut prendre pour le premier 

nombre.  

 
48 N.d .É  :  On éc r i ra  au jou rd ’hu i  :  en  no i res  ²a ,  en  c roches  ²b ,  en doubles croches ²l ,  

en tr ip les croches ², ,  en quadruples  croches ²k .  
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Lorsqu’un passage doit  se répéter plusieurs fois, on le fait  précéder de 

l ’un de ces signes ^â ²â ¸â ,  et lorsque ce passage revient on remet 

le même signe suivi d’un chiffre indiquant le nombre de mesures à répéter. 49 

On indique une suite de notes formant une marche, en écrivant d’abord 

assez de notes pour que [[47]]  la marche soit  déterminée, puis en mettant â 

suiv i d’un chiffre placé à la seconde et à la trois ième l igne pour indiquer le 

nombre de mesures que doit  durer la marche ; s i el le ne dure que pendant une 

part ie de mesure on met â'  seulement.  

On marque une suite quelconque d’ indicat ions en écr ivant  deux fois 

l ’ indicat ion, puis la répétant à la dernière note qui en dépend.  

 

Exemples :  

ôóeófógóhóiójó yó 

peut s’écrire ainsi :  

ôóóefghij yó 

[ [48]]  ncûcëc ïcücöcw 

peut s’écrire ainsi :  

nccûë ïüöcw 

Quand on a un grand nombre de notes de même valeur, on peut indiquer 

la valeur d’avance en considérant les points placés sous les notes comme des 

marques d’octave : la première octave se reconnaît par le blanc qui existe 

sous la note ;  la seconde, par le point de la seconde série [' ]  ;  la troisième, 

par les deux points de la trois ième sér ie [- ]  ; la quatr ième par le point de la 

quatr ième série [` ]  ;  mais dans ce cas on aura soin de placer avant le passage 

le s igne î  [ [49]]  précédé de l ’ indicat ion ordinaire de l ’octave à laquel le doit  

commencer la première octave conventionnel le, et suivi de l ’un des 

 
49 On éc r i ra  au jou rd ’hu i  res pec t ivement  :  óa ,  ób  et  óc .   De  p l us ,  la  f in  du passage répété  

do i t  ê t re  te rminé pa r  l e  s igne â .  Quand le  passage rev ient ,  les  s ignes  sont  précédés  de  ´ .  

Exemple  :  ´óa .  
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signes  b l , bb ll  indiquant respect ivement des croches, des 

doubles, des tr ip les, des quadruples et des noires.  

Exemples :  

¸dfh´dfh¨df 

peut s’écrire :  

¸îb dfhnpryç 

 

²yàç¸yè¸éz¸ùyà¨àêèàâèày 

peut s’écrire :  

²îldhfniqotyàüêöüâöüô 

 

Si dans le courant du passage [[50]]  i l  se trouve d’autres valeurs on met 

après la note de valeur différente l ’une des marques b l , bb ll 

pour indiquer que cette note est croche, double, tr iple, quadruple, ou noire. Le 

passage en notes de même valeur continue ensuite comme s’ i l  n ’avait  pas été 

interrompu, jusqu’à ce qu’un signe d’octave en indique la f in. 50 

  

 
50 N.d .É  :  Pas  d ’équ iva lent  de ce sys tème d ’éc r i tu re  au jourd ’hu i .  
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PLAIN-CHANT. 

Le plain-chant s’écrit  comme la musique ordinaire en observant qu’i l  faut  

représenter la valeur de ses notes par les valeurs correspondantes [ [51]]  de 

la musique ordinaire. 

 

La barre de reprise se marque par -- 51 ;  l ’étoile, par k 52 ;  on met : 

avant la première de ces notes qui porte sur une même syllabe. 

Le plain-chant non mesuré se reconnaît au blanc qui se trouve sous la 

note ;  si quelques notes avaient une plus longue valeur on les ferait  suivre 

de '  à la troisième l igne. 

 

On peut ut i l iser ce blanc en faisant diverses abréviat ions :  

1°. On peut mettre le point de la seconde série [' ]  sous la première des 

notes qui portent sur une même [[52]]  syl labe. 53  

2°. On peut mettre le point de la seconde sér ie [' ]  sous une note 

accidentel lement bécarre ;  les deux points de la trois ième série [- ]  sous une 

note accidentel lement bémole [s ic] ;  et le point de la quatr ième série [` ]  sous 
une note accidentel lement dièse.  

3°. Le point de la seconde série [' ]  placé au-dessous de la note peut 

indiquer que cette note doit  être suivie d’une autre élevée d’un degré 

diatonique au-dessus de cel le qui est écrite ;  les deux points de la trois ième 

série [- ]  indiquent que la note au-dessous de [[53]]  laquel le i ls se trouvent 

doit  être répétée ; le point de la quatr ième série [` ]  indique que la note au-

dessous de laquelle i l  se trouve est suivie d’une autre moins élevée qu’el le 

d’un degré diatonique. 

 
51 N.d .É  :  Au jou rd ’hu i ,  l es  ba r res  de rep r ise  s ’éc r ivent  a ins i  :  début  ê= ,  f i n  ê; .  

52 N. d .É  :  En l ’absence d ’ex emple ,  i l  n ’es t  pas  poss ib l e  i c i  de  savo i r  s ’ i l  s ’ ag i t  du  s igne k  ou du  

s igne ¨ .  
53 I c i ,  Le  complément  de la  1 è r e  éd i t ion  a jouta i t  :  «  e t  le  po in t  de la  quat r i ème sér i e  sous  la  note  ap rès  

laque l l e  on dev ra i t  met t re  une bar re  de resp i ra t i on  » .  
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Mais af in d’empêcher toute confusion on fera bien de mettre /  avant le 

premier mode d’abréviat ion ;  ó  avant le second ; æ  avant la trois ième. 

Nous al lons offr ir  des morceaux de musique et de plain-chant pour servir  

d’applicat ion et de complément à cet ouvrage. 54 

  

 
54 N.d .É  :  Pas  d ’équ iva lent  de ce sys tème d ’éc r i tu re  au jourd ’hu i .  
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[[54]]  Romance pour le violoncelle par Duport. 55 

(Dans cette romance, les croches et les doubles croches sont toujours 

en tr io lets quoique l ’on ne l ’ait  pas indiqué ; de plus les signes d’octave 

correspondents [sic]  à la posit ion des notes sur la portée quoique cette 

romance doive être exécutée sur l ’ instrument à l ’octave au-dessous. Nous 

avons aussi prat iqué des al inéa [sic] qui faci l i tent l ’ intell igence du sens 

musical.)  

 

         cantabile 

[A] 56 0b 57 ¨ëgcecj ôûëh'cé ëcûüc´ 

 h- 58ich îgccefâghcgfccefg´ 
 [ [55]]  ´ic¨e ôcw¨ëgcecj ôûëh'cé 

 ëcûüc>dc¨hcf egh?jci?hcg´ 

 ?fceô.e'à îqcâïcghcg 

 fccefg´ic¨eô?fcû ôv´ 

[B]   ¨ëhîgf e¨jihîgfûô ôcw´ 

 >ûcejh îggg?hcgfe>ûcejh 

 îggg?hcgfehjihgh ¨fhîgfed´ 

 w.i'¨z ?ôct>ejhîgid ejh´ 

 îgfe>çczycùècà((écchijd´ 

 (cîd çczycùècàîéihgfehji´ 

 hgh fhîgfedw+ö?h?i üv´ 

[C]   ¨üchcich ïv>ûczdjihg 

 pêë'ed 59 j¨hhhhhîï; 60càcè 

 üg' 61rsh'écd' 62îéc ê,+üc?îg?h´ 

 ?i+wc?i?cj?do??cczdjedji´ 

 
55 N.d .É  :  Vo i r  la  res t i tu t i on  proposée en  Annexe 5 ,  page 98.  
56 N.d .É  :  Ces  le t t res  serven t  de repè re  pou r  compare r  avec  la  res t i tu t i on .  
57 N.d .É  :  Ce «  2  »  pou rra i t  ê t re  le  ch i f f rage de mesure mais  nous  sommes à  4  temps .  Es t - i l  l à  pour  

ind ique r  la  l evée de 2  temps ou es t -ce  une er reu r  ?  
58 N.d .É  :  Potent ie l l e  e r reu r  :  le  s igne se ra i t  p l u tô t  :  c .  S igne absent  à  la  mesure 8  qu i  pou r tant  

présente  l a  même conf i gu ra t ion .  

59 N.d .É  :  Ces  deux  notes  sont  des  doub les-c roches  :  zy .  

60 N.d .É  :  Le  s igne '  es t  censé su ff i re  i c i .  

61 N.d .É  :  I l  manque t rès  p robab lement  un d i èse î  av ant  ce  Fa po in té .  
62 N.d .É  :  Dans  le  tex te  or i g i na l ,  le  Do es t  à  la  6e  oc tave.  
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 hîgcf` 63zccêfâfâgîghiêjâjd´ 

 îdefâgîgâhcîhsccèhghihgf 64´ 

 [ [56]]  âdjdedjyècjüx´ 

[D]   ¨ë?hcâg?fce?dcj ôûëh'cé 

 ëcûüchcich îgccefâghcgfcc´ 

 efg´ic¨e ôcwë 65?hcg?fce?dcj 

 +ô+û+ëh'é ëûü>d¨hf eghùcè´ 

 àcéçczô.e'à îqcâïcghg ?g´ 

 fefg´i¨eô?fcû ôvrc rcü'g 

 fefg´i¨eô+w ô?ùc?zh'éfx´ 

 ?ùc?zü??qpon?t ?ecôô)ô)v êk 

  

 
63 N.d .É  :  I l  s ’ag i t  du  s igne de 7 e  oc tave :  c ’es t  donc  p robab lement  une er reur  au  vu du cont ex te .  Le  

s igne de 5 e  oc tave ¨  semble ra i t  p l us  appropr ié .  Nous  le  cho is i rons  dans  la  res t i tu t ion .  

64 N.d .É  :  I l  manque t rès  p robab lement  un Ré ap rès  ce Mi  pou r  a l l e r  ve rs  le  Do bécarre .  

65 N.d .É  :  I l  manque ic i ,  avant  le  M i ,  un  s igne de 5e  oc tave ¨   comme à l a  mesure 4 .  
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Troisième sonate pour le violon prise dans le second livre de Viotti . 66 

          moderato 

[A]  0bê 0b. æl´ù'o g?ià'q+g´ 

 ù'q g'çe?gç'o ?ed.wyè +ù'´ 

 cöcwgx¸tcncocp éjzcczrqpo´ 

 [ [57]]  ¨nct wciqcrcsct yfèccè>on´ 

 tsrcq ëcetcncocp égécéâp´ 

 qrqpq îéàh'stèà ?héâpqsr´ 

 qêp?fzno?gçon j¸jx´ù'o g´ 

 ?ià'q+gù'r écâçf'àcécz 

 ?âfzcyôzù ?d+wix g'âçàcé´ 

 cêçcy îyzyzex g'âçàcéczcù 

 âùcycùcydx g'âçàcéczcy 

 âtcnoâpqcrsrtcsrqrcqpo d´ 

 y'ndx 

[B]   ê ´qc érstnopérstnop gg´ 

 céçzy ?fûdx 0d0c >d'ùix 

 kk 67>yjh>çd¨f>àfdùih ègdéid´ 

 édiyig 0b +>zdeéfe+çefàgf 

 +éfgèhg+àîghùih èhgkùih+ü 

 ïv a0h0f, octave au-dessous 

 kk+¨èhiyji+ùjizdw yfgkyig´ 

 [ [58]]  ¨+¨ü gx'styy ôcyè>zy ?dj´ 

 imqrèè i'àùcàçy g´gmstyy 

 ôcyè¨éz ?djimqrèè i'yùàçy 

 é?enâtyçéntyç énâtyç= 

 ggg´ ê; 

[C]  ê ´é's d?fz'ndé'n d'ùi?d´ 

 ù's ?ih.ïàç +épqdxqcrcsct 

 ygècè>occntsrcé ïcfncocpdq 

 àjzczînccoponct wiqcrcsct 

 
66 N.d .É  :  Vo i r  la  res t i tu t ion  proposée en  Annexe 6 ,  page 99.  
67 N.d .É  :  Ces  2  s ignes  ind iquent  une sé r ie  de t r i o le ts .  Le s igne ac tue l  es t  :  ;; .  
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 ygêçcçoccpqpocn îôz'pqcpc´ 

 qco ocnâtnpconêttcsrsnctsr 

[D]  ¸îl kkéèéôèïôèéysq (ppcç´ 

 (oocz(nncy(jjct iézèéûèéz´ 

 sqo (înncy(jjct(iics(hhcr 

 qézèéûèézsqo jztézùézt´ 

 qoj îhâjoprtzçé?àéçz îyçà´ 

 ùàçyst?ytsr qosqzsézèéûè 

 [ [59]]  ¸îl éèzészqso?rqpo ¸i´iv 

 ¨öcèécçcz ûcîy'sy'p öcècà´ 

 cécç fcem'´s¨z'q icî¨dm^s' 68 

 ¨z'q = ¨öàcécçcz ´öx'¨z 

 e'èàéçz ecêëx îg'>yùcècàcé 

 îgcüx >ûj'è ècîàüâh ücàst´ 

 èà qsînoântsrg+f kk(zicj´ 

 (èîdce¨èhgçgh (éicj(èîdce´ 

 ¨èhfçed 0b ¨e^ex´ 

[E]  êê ´ù'o a0h premièresd mes' 

 ¨éjêihîé cîéhâgâfêçc çeêe´ 

 dù i¨g´gx kk¨éfdfgiyigfed 

 zjgjegùgegej 0b +¨àghjih´ 

 +èhidji +ùijedj+yâjdfed 

 zdjk>çed+ô wv kk´éfdfgi´ 

 yigfed zjeghiùgegej 0b 

 +¨àîghjih+èhidji +ùijedj´ 

 [ [60]]  >+yâjdfed +zîdegfe+çefkàgf 

 gckéhikùgekéej +n ¨wmopéé 

 gmhgç çczemtnzz e'çcçey 

 ?e+yùjmopéé éczc¨zcùècàc´ 

 écç ?gçzemopéé éccz?iàcé´ 

 
68 N.d .É  :  En t oute  log ique,  c es  4  s ignes  dev ra ient  apparaî t re  comme s u i t  :  m'^s  car  c ’es t  b i en  

le  quar t  de soup i r  qu i  es t  po in té  e t  non l a  t r i p le  c roche.  
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 écçczcy ù?´hqâpé´èù+qpéè 

 ù+qâpéè= j¸jx, ê;  
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À la grâce de Dieu ! 

Romance de Mll e.  Loïsa Puget, paroles de Mr. Gustave Lemoine. 69 
 

(Pour faci l i ter la correspondance du chant et des paroles nous avons 

mis ces signes `d' `e' `f'  etc. de distance en distance dans 

l ’écriture de l ’un et de l ’autre, de sorte que les notes [ [61]]  comprises entre 

deux de ces signes portent sur les syl labes placées entre les mêmes signes ; 

de plus les notes portant sur une même syllabe sont unies par c et les 

syl labes douteuses d’un même mot, par -). 

 

Paroles. 

`d' tu vas quitter no-tre monta-gne 

`e' pour t'en aller bien loin hélasë 

`f' et moiâ ta mère et ta compa-gne 

`g' je ne pourrai guider tes pasë 

`h' l'enfant que le ciel vous envoi-e 

`i' vous le gardezâ gens de parisê 

`j' nous pau-vres mè-res de savoi-e 

`k' nous le chassons loin du paysë 

`l' en lui disant adieuë 

`m' à la grâ-ce de dieuë 

`n' en lui disant adieuë 

`o' à la grâ-ce de dieuë 

`p' adieuë à la grâ-ce de dieuë 

`q' adieuë à la grâ-ce de dieuë 

 

 

[Transcript ion :  

`d'  tu vas quit ter no-tre monta-gne 

`e' pour t 'en al ler bien loin hélas !  

 
69 N.d .É  :  Vo i r  la  res t i tu t ion  proposée en  Annexe 7 ,  page 102.  
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` f' et moi, ta mère et ta compa-gne 

`g'  je ne pourrai guider tes pas !  

`h'  l 'enfant que le c iel vous envoi-e 

` i' vous le gardez, gens de paris ;  

` j' nous pau-vres mè-res de savoi-e 

`k' nous le chassons loin du pays !  

` l' en lui disant adieu !  

`m' à la grâ-ce de dieu !  

`n' en lui disant adieu !  

`o' à la grâ-ce de dieu !  

`p' adieu ! à la grâ-ce de dieu !  

`q' adieu ! à la grâ-ce de dieu ! ]  
 
 

[ [62]]  ici' commen-ce ton voya-geê 

si tu n'allais pas revenirë 

ta pau-vre mère est sans coura-ge 

pour te quitterâ pour te bénirê 

travail-le bienâ fais ta priè-reâ 

la priè-re don-ne du cöurê 

et quelquefois pense à ta mè-reâ 

cela te portera bonheurë 

vaâ mon enfantâ adieuë 

à la grâ-ce de dieuë 

vaâ mon enfantâ adieuë 

à la grâ-ce de dieuë 

adieu''' 

 

 

[Transcript ion :  

[ [62]]  ici,  commen-ce ton voya-ge ; si tu n'al la is pas revenir !  ta pau-vre mère 

est sans coura-ge pour te quit ter,  pour te bénir ;  travai l- le bien, fais ta priè-re, 

la pr iè-re don-ne du cœur ;  et quelquefois pense à ta mè-re,  cela te portera 

bonheur !  va, mon enfant, adieu !  à la grâ-ce de dieu !  va, mon enfant, adieu !  

à la grâ-ce de dieu !  adieu…]  
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el-le s'en vaâ douce exiléeâ 

gagner son pain sous d'au-tres 

  cieuxê 

long-tempsâ long-tempsâ dans la 

  vaplé-eâ70 

sa mè're la suivit des yeuxê 

mais lorsque sa douleur amè-re 

n'eut plus sa fil-le pour témoin 

[ [63]]  el-le pleudrâ la pau-vre mè-reâ 

l'enfant qui lui disait de loinî 

ma bon-ne mère adieuë 

à la grâ-ce de dieuë 

ma bon-ne mère adieuë 

à la grâ-ce de dieuë 

adieu--- 

 

[Transcript ion :  

el le s'en va, douce exi lée, gagner son pain sous d'autres cieux ;  longtemps, 

longtemps, dans la val lée, 71 sa mère la suiv it  des yeux ; mais lorsque sa 

douleur amère n'eut plus sa f i l le pour témoin [ [63]]  el le pleura,  la pauvre mère, 

l 'enfant qui lu i disait  de loin :  ma bonne mère adieu ! à la grâce de dieu !  ma 

bonne mère adieu ! à la grâce de dieu !  adieu---]  

  

 
 
71 N.d .É  :  I l  es t  éc r i t  «  vap lé -e  »  en b ra i l le  au l ieu  de «  va l lé -e  » .  
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Chant. 

[A] moderato. 0f( ´vx m m m m 

 `d' vx´ifd ë'ijd öèm´ 

 `e' ifd ëxijd wx´ 

 `f' jîhg ë'jde wùm´ 

 `g' jîhg ë'jdj ö'cix´ 

 `h' j edjjfj öèm´ 

 [ [64]]  `i' jij ôxiîhi w'cjx´ 

 `j' j edjjfj öèm´ 

 `k' jij ôxiîhi ad'´t' 

[B] `l'   îîî ´ö'ë' ghiëx 

 `m' w'ë' ghiwx 

 `n' ö'ë' ghiëx 

 `o' ¨ô'aral´ö' aà vol' 

       ´hghömç 

 `p' ain tempo´p'c p¨ed 

       tdj ö'cixm´ 

 `q' ç app ¨p'c ped ad'´tdj 

      ö'cixx êk 
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Accompagnement de piano. 

[main droite] 

[A]   m'd' ¨xaped'd'¨gf xgf= 

 xjixhg xfexdj app ´öfóëófó 

 ëófó= = = = îü0)h0)= = = = 

 ö0)i0)ö0)x xjîó)jó)xj*)´ 

 [ [65]]  ´xj*) 72j*) xi0)i0)xj0)j0) 

 xi0)i0)xiî*i* xîhóhóxhó)´ 

 hó) 0d0c xîhógfedj 73 

[B]  îîî aped'lid¸f= i´e¸gid¸f 

 îhóe¸f= 74 = 0d0b ¸h´dî¸fid¸g 

 h´ejô' v>f¨ë>f ¨ë>f= ¨ë>e= 

 ¨ë>dapp¨ë>d aped' ¨ëf´ë¨f 

 ´ë¨f= ´ë¨e= dx ê¨´ 

   ¨fxâgf xî 75gfxâgf xjixâhâg 

 xfexâdj app ´öfóëófó 

   aon reprend de la cinquiè- 

 me mes' du comm' pour l'ac- 

 compagnement des deux dir- 

 niers couplets. 

 
72 Ces  4  s ignes  sont  en t rop :  i l s  sont  une red i t e  de 3  dern iers  s ignes  de l a  l igne précédente .  

73 N.d .É  :  I l  es t  ind iqué :  demi -soup i r,  d ièse,  So l  c roche,  t ie rce,  Fa c roche,  M i  c roche,  Ré c roche,  Do  

c roche e t  S i  c roche.  La mesure é t ant  à  6 /8 ,  i l  y  a  une c roche en t rop.  Nous  avons  suppr imé le  

demi -soup i r  dans  la  res t i tu t ion .  
74 N.d .É  :  Nous  sommes en main  d ro i t e  e t  l es  in te rva l l es  do ivent  se  l i r e  de haut  en bas  que l le  que 

so i t  la  c lé .  Pour t ant  i c i ,  l ’ i n te rva l le  de t i e rce s emb le  ê t re  l e  S i  ( i n te rva l le  supér ieur )  ce  qu i  

exp l ique ra i t  le  s i gne de 3e  oc tave devant  le  M i  qu i ,  s i  non,  se ra i t  i nu t i l e  ;  i l  sera i t  éga lement  en  

cohérence avec  le  mouvement  des  c roches  précédent s .  

 In terva l l e  de haut  en bas  :    

In terva l l e  de bas  en haut  :    

Nous  garde rons  la  2n d e  fo rmule  dans  la  res t i tu t ion .  

75 N.d .É  :  Potent ie l l e  e r reu r  :  le  s igne se ra i t  p lu tô t  â .  Nous  garderons  le  î  dans  la  res t i tu t ion .  
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[main gauche] 

[A]  m'g' ¸ëîó*:x ë0)xëîó): öóx´ 

 ûó)x ë0)xëîó*x öó> 76i-ö-i- 

 [ [66]]  ²ö--i= = = = = = = = öiöx 

 ë'îü' ö'îü' ö'ï' ë'-¸ë' 

 ²ë'-îü'- 0d0b ë'-c= 

[B]   îîî ^s' = = = = = ²ô'-cï'- 

 ë'-²iófi ¸ëóxëó*:x ë0j 77x= 

 ëó:x= 0b 0b ²ö-x´ ê¨ 

   ¸ëó*:x öâóxëó*:x öâóx´ 

 ûâó)x ë0â)xëó*x öó 78²i-ö-i- 

  

 
76 N. d .É  :  Potent ie l l e  er reur  :  le  s igne sera i t  p lu t ô t  :  ² .  Nous  ga rde rons  ce s igne dans  la  res t i tu t ion .  

77 N.d .É  :  Potent i e l le  er reur  :  le  s igne s era i t  p lu t ô t  :  ) .  Nous  garde rons  ce s igne dans  la  res t i tu t i on .  
78 N.d .É  :  En cohérence avec  ce qu i  p récède,  i l  manque un s igne bécar re  i c i .  
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Plains-chants pris dans le Graduel et dans le Vespéral Parisiens. 

Chant de l’O salutaris. 

[A]  ¸ddegfeedêjeefedjddfghg 

[B] fdeggefddeedjdêjedeggfe 

[C] dedjdd-- 

 
[Restitut ion proposée :]  
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[[67]]  Introït pour le jour de Pâques. 

(Dans cet introït ,  le changement de syllabe dans un même mot est indiqué par 

ce signe : 79 et la f in d’un mot, par une place vide.)  

 

[A] ¸ede:ffdde-- ei:i:ihiêjci 

 hi gfedecece gchicihiêjci 

[B] idc¸hich g gf g hcihihgfg´ 

 hghchchg icdcjhijdcji eici 

[C] ih gf ghcgfceced ghici eici 

  id ¸hi ichcgf eghici 

[D] i´ecedefdjchijdjijcji eic 

 ihiêjihigfefedecefgfg-fe-- 

 
[Restitut ion proposée avec ajout des paroles : ]  

 
 

 
79 N.d .É  :  I l  es t  d i f f i c i le  de savo i r  de que l  s igne i l  s ’ag i t  :  c ,  :  ou  - .  En e ffe t ,  dans  la  par t i t i on  

qu i  su i t ,  les  3  s ignes  appara issent  e t  en l ’absence des  paro les ,  i l  es t  d i f f i c i l e  de  cho is i r.  

Cependant ,  dans  Le complément  de la  1 è r e  éd i t i on ,  tous  les  s ignes  sont  des  : ,  ce  qu i  la isse à  

pense r  que ce sont  des  er reurs  de cop is tes  dans  cet  exempla i re .  
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[ Vo ic i  un  e x t ra i t  d u  «  Gra du e l  d e  Par i s ,  n o té  p our  le s  f ê tes  e t  l es  
d im an che s  ;  impr imé  pa r  o r d re  de  Mo ns e ig ne ur  l ' a r c he vê qu e  » ,  ( no uv e l l e  
é d i t i o n ,  p a r t i e  H ive r ) ,  181 7 ,  p ag e  3 41 ,  s ou r ce  Ga l l i c a ,  d ’o ù  s emb le  ê t re  
t i r é  l ’ exem p le  p récé de n t  :  
h t t ps : / / ga l l i c a .b n f . f r / a r k : / 1 21 48 / bp t 6k3 116 29 2 / f3 47 . i t em]  
 
 
  

https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k3116292/f347.item
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k3116292/f347.item
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k3116292/f347.item
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Hymne de la St.  Jean-Baptiste. 

[A] 0d ¸û'dûë 80 ïfep û'dûë qq 

[B] [ [68]]  rüö qr ï'fûë on qûô qq 

[C] ü'iüï po qëû îno-- 

 

[Restitut ion proposée avec ajout des paroles : ]  

 
 

[Voici un extrait  du « Vespéral noté à l 'usage de Par is et de tous les 

diocèses qui suivent  le r ite paris ien contenant les nones, vêpres, complies et 

saluts…  », 1827, page 362, source Gall ica, d’où semble être t iré l ’exemple 

précédent :  

h t t ps : / / ga l l i c a .b n f . f r / a r k : / 1 21 48 / bp t 6k3 15 29 5 t . r=v es per a l%2 0d e%2 0p ar i

s ? rk= 21 45 9 ;2 ] 

 

 

 

  

 
80 N.d .É  :  Le  complément  de  la  1 è r e  éd i t ion  ind ique un Fa no i re  su r  le  dern ie r  temps  de la  p remière  

mesure.  L’exemple  c i -dess us ,  t i ré  du «  Vespéra l  de Par is  »  de 1827,  i nd ique auss i  un Fa a ins i  

que des  Do d ièses  absents  de l ’éc r i tu re  de Lou is  Bra i l le .  

https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k315295t.r=vesperal%20de%20paris?rk=21459;2
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k315295t.r=vesperal%20de%20paris?rk=21459;2
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k315295t.r=vesperal%20de%20paris?rk=21459;2
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k315295t.r=vesperal%20de%20paris?rk=21459;2


–  Seco nd e  é d i t i on  1 83 7  –  
 
 

7 9  

Graduel de Pâques. 

(Suivant le premier mode d’abréviat ion expl iqué page 51.)  

 

[A]  /¸sir 81êjjhigidjjd-- nihiè 

[B] rintdefddihöndiddnnided 

[C] efdeeôsnnjdefdjddjededji 

[D] sdihiddiddjid¸hhïqhös 

[E] hinednedjörönideodefedj 

[F] idjjö-- 

 

[Restitut ion proposée avec ajout des paroles : ]  

 
  

 
81 N.d .É  :  Potent i e l le  er reur.  Le comp lément  de la  1 è r e  éd i t ion  ind iqua i t  j us te  un h .  Nous  garderons  

ce dern ie r  s igne dans  la  res t i tu t ion .  



–  Seco nd e  é d i t i on  1 83 7  –  
 
 

8 0  

[Voici un extrait  du « Vespéral noté à l 'usage de Par is et de tous les 

diocèses qui suivent  le r it  par is ien contenant les nones, vêpres, complies et 

saluts…  », 1827, pages 338-339, source Gall ica, d’où semble être t iré 

h t t ps : / / ga l l i c a .b n f . f r / a r k : / 1 21 48 / bp t 6k3 116 29 2 / f3 44 . i t em. r=Gra du e l%2 0d

e% 20 Par i s ] 

 

 

  

https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k315295t.r=vesperal%20de%20paris?rk=21459;2
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k315295t.r=vesperal%20de%20paris?rk=21459;2
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k3116292/f344.item.r=Graduel%20de%20Paris
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k3116292/f344.item.r=Graduel%20de%20Paris


–  Seco nd e  é d i t i on  1 83 7  –  
 
 

8 1  

Chant du Panis angelicus. 

(Suivant le trois ième mode d’abréviat ion indiqué page 52.)  

 

[A]   êêê æ¸dràqâshîgàpïoïqïûô 

[B] dpëdhâsâiqgâöâsâöhdràïïû 

[C] püçe-- 

 

[Restitut ion proposée :]  

 

 

FIN 



-  Ann ex es  –  
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Annexes 

Annexe 1 

Le t t r e  aut ogra phe  s igné e  de  Char l es  Bar b ier  à  A le xa ndre - Re né 
P ign ier,  d i r ec t eur  de  l ’ I ns t i t u t  Roya l  de s  Je unes  Ave ugl es ,  da té e  du 
2 1  ma rs  18 33 . 82 

 
82 Fonds  Barb ier,  a rch ives  de l ’ I ns t i tu t  Nat i ona l  des  Jeunes  Aveug les  -  Lou is  Bra i l le  



-  Ann ex es  –  
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Tr ans c r ip t io n  d u  d oc ume nt  :  a d res se  su i v ie  du  c o rp s  d u  t e x te .  

 

Ad r ess e  :  

 

Mo ns ieu r   

Mo ns ieu r  P ig n ie r  D  :  M .   

D i rec t eu r  de  l ’ I ns t i t u t  Roya l  de s   

J eu ne s  av eur es  [ s i c ]  r ue  S t  V ic to r  

Par i s  

 

Cor ps  d u  t e x te  :  

 

Mo ns ieu r  

J ’ a i  l ’ h on ne ur  de  vo us  p r i e r  de  vo u lo i r  b i en  me fa i r e  pa ss er  un  

e xem p la i re  de  c e  qu i  a  é té  impr im é  su r  les  a l t é r a t i on s  qu ’o n  a  f a i t  a  [ s i c ]  

mo n  p r oc éd é  d ’Éc r i t u r e  n oc t u rn e .  J ’a u r a i  l ’ a t t en t i on  d ’ en  a cq u i t t e r  l e  p r i x  

d ès  qu ’ i l  me  s e ra  co nn u .  

J ’ a i  l ’ ho nn eur  d e  v ou s  sa lue r  a vec  un e  p a r fa i t e  con s id é ra t i on  

mo ns ieu r  v o t re  t r ès  h umb le  se r v i t e u r  

 Ch ls  Ba rb ie r  

Ps  le  2 1  mars  18 33 83                               r ue  des  Mat hu r in s  S  J ac qu es  

 n °  2 4  

  

 
83 Au vu de cet te  l e t t re ,  nous  apprenons  que ce n ’es t  qu ’en 1833,  so i t  4  ans  ap rès  la  pub l i ca t i on  de  

la  1 è r e  éd i t ion  du Procédé de Lou is  Bra i l le ,  que Char l es  Barb ier  en eut  conna issance.   



-  Ann ex es  –  
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Annexe 2 

Dupl ic a ta  de  l a  l e t t r e  de  Char l es  Barb i er  à  Louis  Bra i l l e  da t ée  du  3 1  
ma rs  18 33 . 84 

 

 
84 Fonds  Barb ier,  a rch ives  de l ’ I ns t i tu t  Nat i ona l  des  Jeunes  Aveug les  – Lou is  Bra i l le .  



-  Ann ex es  –  
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Tr ans c r ip t io n  d u  d oc ume nt  :  

 

À M r .  L  Br a i l l e  a u teu r  d u  p ro cé dé  po ur  éc r i r e  le s  pa r o l es ,  l a  mu s iq ue  e t  

l e  p la i nch an t  [ s i c ]  a u  mo ye n  d e  po in t s .     31  ma rs  1 83 3 .  

 

  Mo ns ieu r,  

 J ’ a i  l u  a vec  b ea uco up  d ’ i n té r ê t  l a  mé th od e  d ’é c r i t u re  q ue  v ou s  

a ve z  c ompo sé e  p our  l ’ u sa ge  pa r t i c u l ie r  des  pe r so nn es  p r i vé es  de  l a  v ue ,  

j e  n e  p u is  t r op  a pp la ud i r  a u  s en t ime n t  b ie nve i l l an  de  b ie nv e i l l an ce  qu i  

v ou s  p o r te  à  ê t re  u t i l e  à  ce ux  q u i  p a r ta ge n t  v o t re  in f o r t un e ,  j e  me  se r a is  

s e rv i  d e  vo t r e  p r océ dé  p our  v ous  r emerc i e r  s ’ i l  n e  me  fa l l a i t  

n éc ess a i rem en t  que lqu e  t ems  po ur  ac qu ér i r  l ’ us ag e  p ra t i qu e .  i l  es t  à  

r eg r e t t e r  qu e  vo us  a ye z  ad op t é  un  a u t r e  o rd r e  a l ph ab é t iqu e  qu e  ce lu i  de  

l ’ é c r i t u re  no c tu r ne  v ou s  eu ss ie z  d ou b lé  l ’ imp or ta nc e  e t  l ’ u t i l i t é  de  mo n  

p roc éd é ,  ma is  c ’ es t  u ne  ch ôse  [ s i c ]  q u i  s e ra i t  ^  f ac i le  à  f a i r e  s i  vo us  

v ou l i ez  vo us  e n  oc cu per,  c e  se r a i t  un  no uv ea u  se r v i ce  q ue  vo us  re ndr i ez  

à  la  s oc ié t é ,  i l  es t  b ea u  à  vo t r e  âg e  de  d éb u te r  c omme vo us  l ’ av ez  f a i t ,  

e t  o n  p eu t  be au co up  a t t en dre  de s  s en t ime n ts  éc la i r és  qu i  vou s  d i r i ge n t .  

 

   J e  s u i s  a vec  l ’ a f f ec t io n  la  p l us  s i nc è re ,  M r .  

   v o t re  dé vo ué  s e rv i t e u r.  

   S i gn é  Ch l e s  Ba r b ie r.  

 

 

^  ex t r êmem ent   



-  Ann ex es  –  
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Anne xe  3 : Troisième Sonate pour le violon prise 
 dans le second livre de Viotty [sic] (première édition 1829) 

  



-  Ann ex es  –  
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Anne xe  4 : Andantino pour le Forte-Piano pris dans 
l’œuvre 41 de Steibelt (première édition 1829) 
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Anne xe  5 : Romance pour le violoncelle par Duport 
(seconde édition 1837) 
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Anne xe  6 : Troisième Sonate pour le violon prise 
 dans le second livre de Viotti  (seconde édition 1837) 
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Anne xe  7 : À la grâce de Dieu !  
(seconde édition 1837) 
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